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Introduction 

La vision globale du secteur forestier à l’horizon 2035 exprimée dans la politique forestière nationale du Togo prône un «renforcement du processus de  décentralisation, couplé à une responsabilisation éclairée des acteurs à la base par l’intégration de la foresterie dans le développement rural, par une implication effective des acteurs privés et de la société civile dans la gestion des forêts et des systèmes de production selon une approche qui conserve l’équilibre des écosystèmes et respecte les fonctions écologique, sociale et économique des forêts». L’ambition clairement affichée est de voir  le Togo atteindre une couverture forestière de 30% en 2050, ce qui lui permettrait de « couvrir entièrement ses besoins en bois-énergie, conserver sa biodiversité et assurer une protection durable des zones à risque ainsi que les habitats de faune».

Or, la déforestation et la dégradation des forêts font planer une sérieuse menace sur le pays depuis quelques années. Aussi le Gouvernement togolais a-t-il décidé de formuler une stratégie préliminaire REDD+ non seulement comme une mesure d’atténuation et d’adaptation au changement climatique mais aussi comme une approche globale de développement basée sur la forêt. Cette ambition s’est matérialisée à travers le « Projet de soutien à la préparation à la réduction des émissions dues à la déforestation et la dégradation des forêts au Togo (P-REDD+) ». 

La stratégie nationale REDD+ en cours d’élaboration au Togo est sensée prendre en compte les aspirations profondes du pays exprimées dans la politique forestière nationale. C’est l’une des raisons pour lesquelles cette stratégie se construit suivant une approche systémique, dynamique et inclusive avec une forte implication de la société civile à travers le Conseil National des Organisations de la société civile pour le Développement Durable au Togo (CNODD).

Le CNODD – il convient de le rappeler- regroupe en son sein l’ensemble des organisations de la société civile du Togo par le truchement des trois grandes faîtières nationales que sont la Fédération des ONG au Togo (FONGTO), l’Union des ONG du Togo (UONGTO) et la Faîtière Nationale des Réseaux Régionaux d’ONG et associations du Togo (FNRR Togo).

En 2018, le CNODD a reçu de la CN REDD+ un appui financier aux fins de mener trois actions majeures au nombre desquelles figure la « Campagne d’information et de sensibilisation des populations togolaises sur  l’importance socioéconomique et  environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts ». 

Cette campagne, selon les termes de référence, s’est déroulée dans les 5 régions économiques du pays sous l’égide de la FNRR Togo, à travers ses 5 réseaux régionaux d’ONG et associations que sont :

· FODES, dans la Région des Savanes

· RESOKA, dans la Région de la Kara

· RESODERC, dans la Région Centrale

· COADEP, dans la Région des Plateaux

· COSCREMA, dans la Région Maritime.

La campagne objet du présent rapport comporte quatre activités majeures :

· La capitalisation des bonnes pratiques de gestion durable des forêts

· L’élaboration de guides de sensibilisation
· La  formation des animateurs des séances cantonales de sensibilisation.

· L’animation de 20 séances de sensibilisation sur l’importance socioéconomique et environnementale et la gestion durable des forêts au niveau de 10 cantons présélectionnés.

Le présent rapport présente, dans un premier temps, une vue panoramique des activités menées dans le cadre de la campagne. Puis, dans un second temps, il revient sur ce qui s’est réellement passé dans chaque région. En dernier lieu, il présente les difficultés rencontrées ainsi que les leçons apprises.
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I – Les activités préparatoires

Juste après la signature du contrat, une réunion d’information sur la gestion du financement reçu a eu lieu le 26 avril 2018 ; celle-ci a impliqué les délégués des (3) trois faîtières et les responsables de la CN-REDD+.

Lors de cette séance d’information, il a été convenu que chaque faîtière régionale impliquée travaille en étroite collaboration avec les services publics locaux notamment les Directions Régionales de l’environnement ainsi que les points focaux REDD+ lors de l’exécution des activités programmées. De plus les actions seront financées en deux tranches : l’une à l’entame du projet et la seconde après justification de la première tranche.

La FNRR Togo a consacré, avec ses réseaux régionaux, environ une dizaine de jours à l’organisation concrète des activités prévues et a identifié, en étroite collaboration avec les Directions Régionales de l’environnement, les localités à sensibiliser.
Par le biais du Secrétariat Permanent de la FNRR Togo -instance nationale de coordination des activités- le Président suit l’état d’avancement du processus et intervient chaque fois que de besoin. 

II – La capitalisation des bonnes pratiques de gestion durable des forêts

Un atelier national de capitalisation des bonnes pratiques de gestion durable des forêts s’est tenu le 1er juin 2018 à l’Hôtel Saint Georges à Tsévié. Cet atelier avait pour objectif de :
· amener les participants à actualiser leur savoir et savoir-faire en matière de gestion durable des forêts ;

· dresser un inventaire exhaustif des bonnes pratiques de gestion durable des forêts au Togo ;

· établir un catalogue des bonnes pratiques de gestion durable des forêts.

Outre le renforcement des capacités des participants, l’atelier a permis de dresser un catalogue de 09 bonnes pratiques de gestion durable des forêts au Togo. Il s’agit de :
a. la mise en défens

b. la création de forêts communautaires

c. la régénération naturelle assistée (RNA)

d. la promotion de plantations individuelles

e. la lutte  concertée contre les feux de brousse  

f. la fenaison 

g. la meule casamançaise
h. l’utilisation de foyers améliorés
i. la délimitation de couloirs de passage et aires de pâturage.
Ce catalogue a, par la suite, été exploité pour rédiger le guide de sensibilisation sur les bonnes pratiques de gestion durable des forêts. 
III – L’élaboration des guides de sensibilisation

Il convient de rappeler que la campagne de sensibilisation visait essentiellement à informer et sensibiliser les populations des villages ciblés sur :

· l’importance socioéconomique et environnementale de l’arbre et de la forêt ; 

· les bonnes pratiques de gestion durable des forêts ;

Pour atteindre ces objectifs, nous avons rédigé deux guides de sensibilisation en français facile respectivement intitulés :
· « La forêt, quelle est son utilité réelle ? »

· « Pratiquer la gestion durable des forêts au Togo : pourquoi ? Comment ? »

La rédaction de ces deux manuels a duré au total deux mois (juin-août 2018). Conformément aux termes de référence, ces deux guides, une fois approuvés, ont été imprimés en 5.000 exemplaires pour le premier et 5.250 exemplaires pour le second.
Les guides de sensibilisation étant à présent disponibles, les conditions étaient réunies pour passer à la formation des animateurs des séances cantonales de sensibilisation.

IV – La formation des animateurs des séances de sensibilisation

Conformément aux termes de référence, chaque réseau régional a organisé un atelier régional de formation des animateurs des séances cantonales de sensibilisation. Ces ateliers ont tous eu lieu dans la première décade du mois de décembre 2018.
4.1. Progression pédagogique

Chaque atelier régional comportait les trois séquences que voici :

Séquence 1

L’importance socioéconomique et environnementale des forêts (présentation du guide intitulé : « La forêt, quelle est son utilité  réelle ? »)

Séquence 2
Les bonnes pratiques de gestion durable des forêts (Présentation du guide intitulé « Pratiquer la gestion durable des forêts au Togo : pourquoi ? comment ? »)

Séquence 3

L’animation des séances cantonales de sensibilisation sur l’importance socioéconomique et environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts :

· Méthodologie

· Messages clef à délivrer
· Techniques d’animation
· Cantons et villages à desservir  

· Constitution des équipes (binômes) de sensibilisation

· Informations pratiques
Chaque atelier a duré un jour et a été animé par le Coordonnateur du réseau régional concerné. Chaque binôme d’animateurs a eu un lot de guides à distribuer aux participants lors des sensibilisations dans les cantons.

Chaque atelier régional a permis de former 20 animateurs issus des associations et ONG de développement membres de la FNRR Togo, soit un total de cent 100 animateurs pour l’ensemble du pays.

4.2– Vue synoptique des ateliers par région 

	Régions
	Dates
	Lieux
	Durée
	Animateurs formés

	Maritime
	03/11/2018
	Hôtel Saint GEORGE Tsévié
	1 Jour
	        20

	Plateaux
	05/12/2018
	Nice Hôtel
	1 Jour
	20

	Centrale
	30/11/2018
	Hôtel CERFORE
	1 Jour
	20

	Kara
	30/11/2018
	CPEF KARA
	1 Jour
	20

	Savanes
	03/12/2018
	Hôtel CAROLI
	1 Jour
	20

	Total
	5 Jours
	100


V –  L’animation des séances cantonales de sensibilisation

5.1. Aperçu général
Les sensibilisations de masse sur l’importance socio-économique et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts ont eu lieu dans le courant du mois de décembre 2018 dans les 50 cantons ciblés sur le plan national, à raison de deux villages par cantons, soit au total 100 villages. 

Chaque séance a duré en moyenne deux (02) heures d’horloge et a été animée par deux animateurs sous la supervision du Coordonnateur du réseau régional concerné. Les messages délivrés sont tirés des deux manuels préalablement élaboré par la FNRR-Togo, à savoir : 

· « La forêt, quelle est son utilité réelle ? » 

· « Pratiquer la Gestion durable des forêts : Pourquoi ? Comment ? » 
De façon générale, chaque séance s’est déroulée suivant la progression pédagogique que voici :

· Mot de bienvenue du chef de village

· Présentation des animateurs

· Information et discussions à propos de l’utilité socioéconomique et environnementale des forêts

· Information et discussions à propos des bonnes pratiques de gestion durable des forêts

· Questions-réponses

· Distribution des guides de sensibilisation

· Mot de clôture du chef du village.
5.2. Catégories de participants
Ont pris part à ces séances de sensibilisation les catégories de personnes que voici :
· cultivateurs et cultivatrices
· producteurs de bois de chauffe

· carbonisateurs

· prêtres-gardiens des forêts sacrées

· artisans

· enseignants

· élèves 

· leaders locaux (chefs de villages et notables, membres de CVD, directeurs préfectoraux de l’environnement ou leurs collaborateurs, etc.)

· etc.

Au total, les 100 séances de sensibilisation ont permis de toucher environ 7.498 personnes sur toute l’étendue du territoire nationale.

5.3. Tableau synoptique  de la sensibilisation dans les 5 régions
	CANTONS
	VILLAGES
	PREFECTURES
	DATES
	PARTICIPANTS

	
	
	
	
	Prévu
	Réalisé

	REGION MARITIME

	DZREKPO
	Badzé-Nopé
	VO
	11/12/2018
	50
	65

	
	Gakpoémé
	
	11 /12/2018
	50
	500

	TOVEGAN
	Didrive
	AVE
	12 /12/2018
	50
	48

	
	Bakakopé
	
	12/12/2018
	50
	150

	SEDOME
	Avegodoe
	YOTO
	17/12/2018
	50
	31

	
	Sikpe-afidegnon
	
	17/12/2018
	50
	110

	KOUVE
	Kouvé centre
	YOTO
	17/12/2018
	50
	35

	
	Kouvé (Lycée)
	
	17/12/2018
	50
	250

	GBOTO
	Gboto Vodoupé
	YOTO
	17/12/2018
	50
	88

	
	Gboto Dzogbe
	
	17/12/2018
	50
	88

	TOMETI KONDJI
	Tométi Kondji
	YOTO
	17/12/2018
	50
	38

	
	Donomadé
	
	17/12/2018
	50
	89

	GBLAINVIE
	Glainvié
	ZIO
	18/12/2018
	50
	57

	
	Dono
	
	18/12/2018
	50
	64

	AFAGNANGAN
	Matsalè
	BAS MONO
	21/12/2018
	50
	68

	
	Gawoutomé
	
	21/12/2018
	50
	35

	AGBODRAFO
	Amédehoèvé
	LACS
	22/12/2018
	50
	52

	
	Dague
	
	22/12/2018
	50
	150

	ADETIKOPE
	Tsivé
	AGOE-NYIVE
	29/12/2018
	50
	120

	
	Agnavé
	
	29/12/2018
	50
	32

	Total
	1000
	1.929

	
	Région des Plateaux
	

	Otadi
Kati
	Okpakou
	Amou
	
	50
	55

	
	Kati
	Agou
	
	50
	328

	Adogbénou

Atchinédji
	Gbagbadjakou
	Anié
	
	50
	39

	
	Ayorè
	
	
	50
	37

	Djon-Kotora

Kamina
	Djon
	Akébou
	
	50
	46

	
	Kamina
	
	
	50
	50

	Morétan

Badin
	Agodéka
	Est-Mono
	
	50
	433

	
	Kokolo
	
	
	50
	315

	Ahlon

Wahala
	AhlonSassanou
	Danyi
	
	50
	32

	
	Tafia
	Haho
	
	50
	178

	Djémégni

Yokélé
	Agadjagomé
	
	
	50
	78

	
	Toklolo
	Kloto
	
	50
	105

	Novivé


	Bodjé
	Kpélé
	
	50
	81

	
	Guébakui
	KPELE
	
	50
	22

	Gléi

Ountivou
	Sama Copé
	Ogou
	
	50
	36

	
	Atchakoè I et II
	
	
	50
	30

	Tado

Ahassomè
	TadoDomé
	Moyen-Mono
	
	50
	39

	
	Ahassomè
	
	
	50
	34

	Zogbégan

Badou
	Zogbégan
	Wawa
	
	50
	60

	
	Tadikom
	
	
	50
	50

	Total
	
	1000
	1969

	Région Centrale
	

	TCHEBEBE
	Mono
	SOTOUBOUA
	04/12/18
	50
	100

	
	Hezoude
	
	08/12/18
	50
	80

	GOUBI
	Atinde
	TCHAMBA
	04/12/18
	50
	59

	
	Bila
	
	05/12.18
	50
	51

	AGOULOUDE
	Agoulou
	TCHAOUDJO
	07/12/18
	50
	52

	
	Kpaza
	
	08/12/18
	50
	58

	ATCHENTCHE
	Tadjan
	BLITTA
	04/12/18
	50
	60

	
	M’Poti
	
	05/12/18
	50
	77

	CESARO
	Sassa
	
	07/12/18
	50
	92

	
	Mewede
	
	08/12/18
	50
	87

	BAGO
	Mono
	TCHAMBA
	07/12/18
	50
	88

	
	Liring
	
	05/12/18
	50
	73

	BOULOHOU
	Boulohou
	MO
	07/12/18
	50
	63

	
	Agbamassonou
	
	07/12/18
	50
	54

	
	Souroutawi
	
	05/12/18
	50
	59

	ALIBI
	Nkoeno
	TCHAMBA
	05/12/18
	50
	52

	
	Akoura
	
	05/12/18
	50
	54

	AFEM BOUSSOU
	Boussoulou
	
	05/12/18
	50
	75

	
	Kabiye
	
	05/12/18
	50
	77

	
	Oudjiboi
	
	05/12/18
	50
	51

	                                                                                   Total
	
	1000
	1.362

	Région de la Kara
	

	KPINZINDE
	Kpinsindé
	KOZAH
	   04/12/18
	50
	33

	
	Abouda
	
	04/12/18
	50
	20

	SARAKAWA
	Sarakawa
	
	08/12/18
	50
	49

	
	Kpéssidè
	
	08/12/18
	50
	21

	DJAMDE
	Pouda
	
	04/12/18
	50
	61

	
	 Kawa
	
	04/12/18
	50
	64

	BASSAR
	Malfakassa
	BASSAR
	06/12/18
	50
	51

	
	Kpalou
	
	06/12/18
	50
	53

	BANGHAN
	Mô
	
	05/12/18
	50
	51

	
	Baghane
	
	05/12/18
	50
	50

	DAOUDE
	Daoudè
	ASSOLI
	05/12/18
	50
	59

	
	Yara-yara
	
	05/12/18
	50
	53

	PESSARI
	Agbarada
	BINAH
	06/12/18
	50
	51

	
	Sondé
	
	06/12/18
	50
	51

	SOUMDINA
	Kadakpa
	KOZAH
	08/12/18
	50
	61

	
	Sédidè
	
	08/12/18
	50
	54

	DEFALE
	Tamdé
	DOUFELGOU
	08/12/18
	50
	54

	
	N’tiala
	
	08/12/18
	50
	55

	KIDJABOUN
	Nassibik
	DANKPEN
	05/12/18
	50
	28

	
	Yakindjido
	
	05/12/18
	50
	51

	Total
	
	1000
	970
	
	970

	Région des Savanes
	

	SAM-NABA
	Natinga
	CINKASSE
	08/12/18
	50
	116

	
	Bondatchale
	
	08/12/18
	50
	59

	BIANKOURI
	Nanbitite
	
	08/12/18
	50
	61

	
	Samomoni
	
	08/12/18
	50
	66

	PANA
	Pana Centre
	TONE
	09/12/18
	50
	59

	
	Panabaongou
	
	09/12/18
	50
	54

	NIOUKPOURMA
	Noukpourma
	
	07/12/18
	50
	120

	
	Kourdjoak
	
	07/12/18
	50
	81

	MANDOURI
	Mandouri
	KPENDJAL
	15/12/18
	50
	52

	
	Donga
	
	15/12/18
	50
	51

	KOUNDJOARE
	Koundjoaré
	
	08/12/18
	50
	47

	
	Djabidjoaré
	
	08/12/18
	50
	69

	PLIGOU
	Djabargou
	TANDJOARE
	09/12/18
	50
	64

	
	Mandiari
	
	09/12/18
	50
	63

	BOGOU
	Nandong
	
	10/12/18
	50
	53

	
	Bogou Centre
	
	10/12/18
	50
	50

	GALANGASHI
	Galangashi
	OTI
	14/12/18
	50
	50

	
	Nabossou
	
	14/12/18
	50
	51

	NANDOGA
	Nandoga Centre
	
	09/12/18
	50
	50

	
	Momone
	
	09/12/18
	50
	52

	                                                                    Total
	
	1000
	1.268

	TOTAL GENERAL
	
	
	7.498
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1. Constats majeurs
· Les populations rencontrées lors des sensibilisations ont, dans leur ensemble, réservé un accueil favorable aux messages délivrés et sont disposés à entreprendre toute action utile pouvant favoriser une gestion durable des forêts.

· La quasi-totalité des villages sensibilisés est confrontée au problème de transhumance et de feux de végétation et ne sait à quel saint se vouer.
· Dans la plupart des villages sensibilisés, les populations  sont très pauvres et survivent grâce aux produits de la forêt.
· Dans certains villages, les populations  accusent l’Etat d’être complice de la destruction des forêts et restent méfiants vis-à-vis du message les invitant à pratiquer une gestion durable des forêts. 
· Il existe dans la plupart des villages une dynamique locale sur laquelle on peut s’appuyer pour promouvoir des actions concrètes en faveur des forêts. Par exemple : 

· certains villages connaissent un conflit lié à l’exploitation des arbres et des forêts du milieu et voudraient qu’on les aide à s’en sortir.
· D’autres ont déjà commencé des actions en matière de gestion durable de leur forêt mais sont confrontés à des difficultés
· D’autres encore sont tout simplement conscient de la nécessité d’agir mais ne savent pas exactement quoi faire ni par où commencer.
2. Recommandations

· Nous devons organiser rapidement une visite de suivi dans tous les villages sensibilisés afin d’engager un processus devant aboutir à un plan d’action en cohérence avec les orientations de la politique forestière nationale.
· La REDD+ est invitée à soutenir financièrement et techniquement non seulement cette initiative de suivi, mais également les actions qui en découleront.
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1. Constats majeurs

· Les populations rencontrées ont, dans leur ensemble, apprécié les messages délivrés lors de cette campagne de sensibilisation initiée dans le cadre du processus REDD+ au Togo.
· Les questions posées et les préoccupations exprimées prouvent que cette sensibilisation a provoqué un déclic chez les populations sensibilisées. Ceci constitue un bon fondement pour des actions futures.
2. Recommandations

Les recommandations sont formulées à l’endroit de CNODD. Il s’agit de :
· Planifier les activités au bénéfice des populations en tenant compte de leur calendrier (période favorable pour la réalisation).
· Prévoir des frais de déplacement plus conséquents  pour les animateurs.
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1. Constats majeurs
· La coïncidence de la période de sensibilisation avec celle des campagnes électorales législatives a failli confondre l’équipe des sensibilisations avec celle de la campagne électorale
· On note une appréciation totale de la thématique par les populations cibles se qui a favorisé leur implication adhésion aux échanges.

2. Recommandations
· Mobiliser des ressources complémentaires pour dynamiser les comités de gestion des forêts dans les villages dans leurs activités.
· Faire la promotion des techniques agricoles protectrices de l’environnement à savoir l’Agroforesterie et la promotion de la jachère.
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1.  Constats majeurs
· Les sensibilisations ont permis de comprendre que la REDD+ n’est pas une approche nouvelle aux communautés.

· La problématique foncière constitue une nébuleuse qui est revenu dans toutes les séances.

2. Recommandations majeurs
· La REDD+ doit tenir compte des réalités socio-culturelle dans la planification budgétaire notamment les cas des sensibilisations dans les milieux ruraux pour éviter aux structures de mise en œuvre d’être en déphasage avec les réalités du cadre de vie des bénéficiaires
· Prévoir des accompagnements pour un suivi après la réalisation des sensibilisations à travers la mise en place des comités villageois REDD+
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1. Constats majeurs
· La prise de conscience de la population du phénomène de déforestation et de la dégradation des forêts entrainant le réchauffement et l’irrégularité des pluies. Elle se reconnait responsable (mauvais pratiques dans la gestion des ressources forestières) ;
· La population méconnait l’importance socio-économique et environnementale de ces ressources forestières.
2. Recommandations 
· Mettre en place / instituer un mécanisme pour encourager et soutenir les meilleurs planteurs communautaires et individuels ;

· Intensifier les sensibilisations, les informations de groupe. Faire l’éducation sur l’importance socio-économique et environnementale des forêts et les bonnes pratiques en matière de lutte contre la déforestation et la dégradation des forêts avant toute installation de réserve « je gagne quoi dedans ». 
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I – Difficultés rencontrées

L’organisation des séances de sensibilisation de masse sur toute l’étendue du territoire national n’est pas chose facile. Mais en s’appuyant sur l’expertise des réseaux régionaux, la collaboration active des DPERF, les points focaux REDD+ et surtout les Chefs traditionnels, les difficultés ont été amoindries. Cependant, il nous paraît opportun de relever quelques-unes, telles que la communication, la planification et la documentation.
a. Communication :
Organiser une campagne de sensibilisation des populations en période électorale (campagne électorale en vue des législatives du 20 décembre 2018 sur fond de tension politique), c’est prendre le risque d’affronter d’énormes difficultés de communication. En effet, certaines autorités administratives ont catégoriquement refusé que les séances de sensibilisation se tiennent sur leur territoire pendant la campagne électorale. Cette situation a complètement bouleversé les plannings initiaux. Par ailleurs, dans nombre de localités, les populations confondaient les réunions de sensibilisation aux meetings politiques. Cette situation a amené les partisans du boycott à refuser de prendre part aux séances auxquelles ils étaient conviés, d’où la faible mobilisation notée à certains endroits.
b. Planification :
En raison des impératifs budgétaires auxquelles il était impossible à la CN REDD+ de se soustraire, la totalité des 100 réunions de sensibilisation étaient organisées dans le seul mois de décembre 2018.  Or ce mois est habituellement chargé pour tous les acteurs concernés aussi bien ceux du secteur public que de la société civile. Qui plus est, cette période était politiquement très sensible (crainte de violences électorales). Cette situation a engendré des annulations de séances programmées par-ci ou des reports par-là.   
c. Documentation :
Les guides de sensibilisation à distribuer lors des sensibilisations s’étaient révélés insuffisants par rapport au nombre de participants dans certaines localités. Cette situation a occasionné des mésententes entre les animateurs et certains participants. Mais les animateurs ont géré ces situations avec tact de sorte que tout s’est passé dans le calme et la paix.
II – Leçons apprises

· L’implication active des DP, des points focaux REDD+ et des chefs traditionnels dans la préparation et le recadrage du chronogramme a permis, malgré la période inappropriée pour une telle activités, de mobiliser les populations et de faciliter l’animation des séances de sensibilisation.
· Le niveau élevé de mobilisation et le vif intérêt manifesté par les populations par rapport aux messages délivrés prouvent que la conscience écologique des citoyens des milieux concernés s’éveille. Cette dynamique doit être maintenue et renforcée afin de produire des résultats tangibles.
· Les populations prennent au sérieux la problématique de la déforestation et de la dégradation des forêts et veulent lutter durablement contre ce phénomène. Cependant, certaines actions et comportements des agents de l’Etat ne sont de nature à les encourager.
· Les séances de sensibilisation de deux heures d’horloge ont permis d’informer les populations et les inciter à pratiquer la gestion durable des forêts. Mais ce temps est nettement insuffisant pour satisfaire les attentes de ceux qui veulent en savoir davantage sur les bonnes pratiques dont on leur parle. 

· La méthode consistant à gongonner pour mobiliser les populations dans les localités ne fonctionne pas partout. A l’avenir, il faudra utiliser d’autres méthodes.
III – Recommandations

· Organiser, dans le courant du premier trimestre 2019 une visite de suivi dans les villages sensibilisés pour que l’enthousiasme suscité ne retombe pas.

· La CN REDD+ est fortement exhortée à appuyer techniquement et financièrement ces visites de suivi dans les 100 villages sensibilisés.

· Que la FNRR Togo et la REDD+ considèrent désormais les 100 villages sensibilisés comme des localités où des actions pilotes doivent être réalisées dans le cadre de la stratégie nationale REDD+ en cours d’élaboration.
Conclusion 

La FNRR Togo, à travers le CNODD, a reçu de la Coordination nationale REDD+ la mission d’organiser une campagne d’information et de sensibilisation sur l’importance socioéconomique et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts. Cette campagne démarrée en juin a pris fin le 31 décembre 2018. Au total 100 villages sélectionnés dans cinquante (50) cantons sur l’étendue du territoire national ont été touchés. Comme prévu, cette mission a été entièrement réalisée par les bras opérationnels de la FNRR-TOGO que sont les réseaux régionaux d’ONG et associations, à savoir : COSCREMA dans la Région Maritime, COADEP dans la Région des Plateaux, RESODERC dans la Région Centrale, RESOKA dans la Région de la Kara et FODES dans la Région des Savanes.
Conformément aux termes de référence, les activités ont été menées de façon concertée et coordonnée. Les séances cantonales de sensibilisation ont eu lieu durant la campagne électorale où les tensions socio-politiques étaient palpables. Cependant, usant de tact et de flexibilité, les 100 séances prévues ont été réalisées. Au total, 7.498 personnes ont été directement touchées sur l’ensemble du territoire national.
La qualité des réactions des populations ont montré que l’information délivrée a été comprise comme souhaité. 

La FNRR-TOGO, à travers le CNODD, tient à remercier vivement la Coordination nationale REDD+ ainsi que la Banque Mondiale pour leur confiance et leur soutient qui ont permis de mener cette campagne de sensibilisation dont les résultats sont plus qu’encourageants.
Fait à Lomé, le 30 janvier 2019

ABAYA  A. Delali

Rapporteur
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1. Synthèse des activités menées dans la Région Maritime

2. Synthèse des activités menées dans la Région des Plateaux

3. Synthèse des activités menées dans la Région Centrale

4. Synthèse des activités menées dans la Région de la Kara

5. Synthèse des activités menées dans la Région des Savanes
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Introduction
Conscient de la menace que la déforestation et la dégradation des forêts font planer sur le pays, le Gouvernement togolais a décidé de formuler une stratégie préliminaire REDD+ non seulement comme une mesure d’atténuation et d’adaptation au changement climatique mais aussi comme une approche globale de développement basé sur la forêt. Cette ambition s’est matérialisée à travers le « Projet de soutien à la préparation à la réduction des émissions dues à la déforestation et la dégradation des forêts au Togo (P-REDD+) ». 

La vision globale du secteur forestier à l’horizon 2035 exprimée dans la politique forestière nationale prône un «renforcement du processus de  décentralisation, couplé à une responsabilisation éclairée des acteurs à la base par l’intégration de la foresterie dans le développement rural, par une implication effective des acteurs privés et de la société civile dans la gestion des forêts et des systèmes de production selon une approche qui conserve l’équilibre des écosystèmes et respecte les fonctions écologique, sociale et économique des forêts». L’ambition clairement affichée est de voir  le Togo atteindre une couverture forestière de 30% en 2050, ce qui lui permettrait de « couvrir entièrement ses besoins en bois-énergie, conserver sa biodiversité et assurer une protection durable des zones à risque ainsi que les habitats de faune».

La stratégie nationale REDD+ en cours d’élaboration au Togo est sensée prendre en compte ces aspirations profondes du pays. C’est l’une des raisons pour lesquelles cette stratégie se construit suivant une approche systémique, dynamique et inclusive avec une forte implication de la société civile à travers le Conseil National des Organisations de la société civile pour le Développement Durable au Togo (CNODD).

Le CNODD – il convient de le rappeler- regroupe en son sein l’ensemble des organisations de la société civile du Togo par le truchement des trois grandes faîtières nationales que sont la Fédération des ONG au Togo (FONGTO), l’Union des ONG du Togo (UONGTO) et la Faîtière Nationale des Réseaux Régionaux d’ONG et associations du Togo (FNRR Togo).
En 2018, le CNODD a reçu de la CN REDD+ un appui financier aux fins de mener trois actions majeures au nombre desquelles figure la « Campagne d’information et de sensibilisation des populations togolaises sur  l’importance socioéconomique et  environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts ». Cette campagne, selon les termes de référence, doit se dérouler dans les 5 régions économiques du pays avec pour structures de mise en œuvre les réseaux régionaux. 
Au niveau de la Région Maritime, la campagne a été mise en œuvre par le Collectif des Organisations de la Société Civile de la Région Maritime (COSCREMA) en tant que bras opérationnel régional du CNODD, mais agissant sous l’autorité de la FNRR Togo.
La campagne objet du présent rapport comporte deux activités :

· Un atelier de formation des animateurs des séances cantonales de sensibilisation.

· L’animation de 20 séances de sensibilisation sur l’importance socioéconomique et environnementale et la gestion durable des forêts au niveau de 10 cantons présélectionnés.
1. Activités réalisées

1.1. L’atelier régional de formation des animateurs
Conformément aux termes de référence, avant d’aller animer les séances de sensibilisation dans les villages, chaque réseau régional devait organiser un  atelier régional de formation des animateurs. Dans la Région Maritime, cet atelier a eu lieu le 03 décembre 2018, à l’hôtel Saint Georges, à Tsévié.

a. Progression pédagogique 
L’atelier régional s’est déroulé suivant la progression que voici :

Séquence 1

L’importance socioéconomique et environnementale des forêts (présentation du guide intitulé : « La forêt, quelle est son utilité  réelle ? »)
· Questions-réponses

Séquence 2

Les bonnes pratiques de gestion durable des forêts (Présentation du guide intitulé « Pratiquer la gestion durable des forêts au Togo : pourquoi ? comment ? »)

· Questions-réponses

Séquence 3

L’animation des séances cantonales de sensibilisation sur l’importance socioéconomique et environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts :

· Méthodologie

· Messages clef à délivrer

· Techniques d’animation

· Présentation des cantons et villages à desservir  

· Constitution des équipes (binômes) de sensibilisation

· Informations pratiques

· Débat général

L’atelier a duré un jour et a été animé par le Coordonnateur de COSCREMA, Monsieur Nestor A. K. AHIAVE. 
b. Résultats obtenus
L’atelier régional a permis de former 20 animateurs dont 04 femmes. Ceux-ci sont issus des associations et ONG de développement membres de COSCREMA et provenant de toutes les préfectures de la Région Maritime, y compris le Grand Lomé.
Le tableau ci-après présente les résultats chiffrés de l’atelier.

	Animateurs formés
	Préfectures de provenance

	Hommes
	Femmes
	total
	Avé
	Zio
	Yoto
	Vo
	BM
	Lacs
	G. Lomé

	16
	04
	20
	03
	05
	02
	01
	01
	02
	06


1.2. L’animation des séances cantonales de sensibilisation
a. Identification des cantons et villages à sensibiliser
Les cantons et villages où les séances de sensibilisation devaient avoir lieu ont été préalablement sélectionnés de façon concertée avec le point focal REDD+ et les Directeurs préfectoraux de l’environnement et des ressources forestières de la Région Maritime.
Les 10 cantons et 20 villages sélectionnés (2 villages par canton) l’ont été principalement sur la base de leur proximité avec une forêt surtout celles qui sont dégradées ou menacées de dégradation.
b. Méthodologie

Chaque séance est animée par une équipe de deux animateurs (binômes).

Dans chaque canton, il est organisé deux séances de sensibilisation dans deux villages différents. Le même binôme a animé les deux séances dans le même canton. En d’autres termes, un binôme a pris en charge un canton.
Chaque séance a duré en moyenne deux (02) heures d’horloge. 

En sa qualité de superviseur, le Coordonnateur de COSCREMA a pris part à toutes les séances de sensibilisation.
c. Messages délivrés et progression pédagogique 
Les messages délivrés sont tirés des deux manuels préalablement élaboré par la FNRR-Togo, à savoir : 

· « La forêt, quelle est son utilité réelle ? » 

· « Pratiquer la Gestion durable des forêts : Pourquoi ? Comment ? » 

De façon générale, chaque séance s’est déroulée suivant la progression pédagogique que voici :

· Mot de bienvenue du chef de village

· Présentation des animateurs

· Information et discussions à propos de l’utilité socioéconomique et environnementale des forêts

· Information et discussions à propos des bonnes pratiques de gestion durable des forêts

· Questions-réponses

· Distribution des guides de sensibilisation

· Mot de clôture du chef du village.
· Raffraîchissement.
d. Catégories de participants

De façon générale, les personnes qui ont pris part à ces séances de sensibilisation présente le profil que voici :

· cultivateurs et cultivatrices

· producteurs de bois de chauffe

· carbonisateurs

· prêtres-gardiens des forêts sacrées

· artisans
· revendeurs
· enseignants

· élèves 

· leaders locaux (chefs de villages et notables, membres de CVD, directeurs préfectoraux de l’environnement ou leurs collaborateurs, etc.)

· etc.

Résultats

Au total, les 20 séances de sensibilisation ont permis de toucher environ 1.929 personnes réparties comme suit :
	CANTONS
	VILLAGES
	PREFECTURES
	DATES
	PARTICIPANTS

	
	
	
	
	Prévu
	Réalisé

	REGION MARITIME

	DZREKPO
	Badzé-Nopé
	VO
	11/12/2018
	50
	65

	
	Gakpoémé
	
	11 /12/2018
	50
	500

	TOVEGAN
	Didrive
	AVE
	12 /12/2018
	50
	48

	
	Bakakopé
	
	12/12/2018
	50
	150

	SEDOME
	Avegodoe
	YOTO
	17/12/2018
	50
	31

	
	Sikpe-afidegnon
	
	17/12/2018
	50
	110

	KOUVE
	Kouvé centre
	YOTO
	17/12/2018
	50
	35

	
	Kouvé (Lycée)
	
	17/12/2018
	50
	250

	GBOTO
	Gboto Vodoupé
	YOTO
	17/12/2018
	50
	88

	
	Gboto Dzogbe
	
	17/12/2018
	50
	88

	TOMETI KONDJI
	Tométi Kondji
	YOTO
	17/12/2018
	50
	38

	
	Donomadé
	
	17/12/2018
	50
	89

	GBLAINVIE
	Glainvié
	ZIO
	18/12/2018
	50
	57

	
	Dono
	
	18/12/2018
	50
	64

	AFAGNANGAN
	Matsalè
	BAS MONO
	21/12/2018
	50
	68

	
	Gawoutomé
	
	21/12/2018
	50
	35

	AGBODRAFO
	Amédehoèvé
	LACS
	22/12/2018
	50
	52

	
	Dague
	
	22/12/2018
	50
	150

	ADETIKOPE
	Tsivé
	AGOE-NYIVE
	29/12/2018
	50
	120

	
	Agnavé
	
	29/12/2018
	50
	32

	Total
	1000
	1.929


2. Film du déroulement de la campagne canton par canton
2.1. Adétikopé

· Villages sensibilisés : Tsivé et Agnavé
· Niveau de mobilisation : Satisfaisant (Environ 152 personnes sur 100 attendues) 

· Catégories de personnes présentes : chef traditionnel, cultivateurs, cultivatrices, jeunes élèves et étudiants
· Ce qui est fait : Deux exposés portant l’un, sur l’utilité des forêts et l’autre, sur la gestion durable des forêts. Questions-réponses suivies de la distribution des deux manuels de sensibilisation. Rafraîchissement. 
· Constats majeurs : Adétikopé est un milieu cosmopolite qui connaît une urbanisation très rapide et où l’on retrouve beaucoup d’allogènes provenant de différents coins du territoire national. Il y avait dans cette localité une forêt classée mais récemment détruite, la forêt de Bayémé. La destruction de la forêt de Bayémé, tout près d’Agnavé, semble avoir négativement et durablement marqué les esprits dans ce milieu. Nous en voulons pour preuve ce que nous avons constaté sur place. A Agnavé, par exemple, c’est difficilement qu’on a pu parler à une trentaine de personnes qui demandait sans arrêt comment on peut oser venir leur parler de l’utilité des forêts et leur gestion durable alors que sous leurs yeux une forêt classée a été rasée sans que personne ne comprenne pourquoi. Au niveau de Tsivé, plus proche du centre urbain, personne ne s’est présenté au lieu indiqué (CEG Tsivé) aux date et heure convenues. Fort heureusement, tout juste à côté, une foule de jeunes (majoritairement constituée d’élèves et étudiants) prenait part à un tournoi de football sur le terrain du CEG. Approchés, leurs leaders ont accepté volontiers de marquer une pause pour écouter le message. Ce qui fut fait. Ces jeunes, dont le nombre est estimé à environ 170 par leurs leaders, provenaient, nous a-t-on dit, de tous les quartiers d’Adétikopé. Ils ont écouté le message avec attention mais sont restés pour la plupart dubitatifs. La destruction de la forêt de Bayémé était à l’origine de leur réticence.
A Agnavé tout comme à Tsivé, l’équipe des animateurs a rassuré les personnes rencontrées, leur disant que la forêt de Bayémé peut être reconstituée si la population le décide. La stratégie nationale REDD+ en cours d’élaboration pourra certainement y contribuer.
· Principales préoccupations exprimées : 
· Qui a autorisé la destruction de la forêt classée de Bayémé et pourquoi ?

· Si l’Etat veut que les citoyens respectent les forêts et travaillent à leur protection et extension, il doit lui-même donner l’exemple.
[image: image40.jpg]



2.2. Afagnangan

· Villages sensibilisés : Matchalè et Gawoutomé
· Niveau de mobilisation : Acceptable (103 participants sur 100 attendues) 

· Catégories de personnes présentes : chefs traditionnels, CVD, cultivateurs, cultivatrices, artisans, revendeurs, enseignants, élèves, gardiens de la forêt. 
· Ce qui est fait : Deux exposés portant l’un, sur l’utilité des forêts et l’autre, sur la gestion durable des forêts. Questions-réponses suivies de la distribution des deux manuels de sensibilisation. Rafraîchissement. 
· Constats majeurs : Le message délivré a été accueilli avec enthousiasme par les participants. Le village de Matchalè et celui de Gawoutomé dispose chacun d’une forêt.  Elles sont manifestement très précieuses pour les populations rencontrées. Consciente des menaces que l’extrême pauvreté et l’indiscipline grandissante font planer sur la  forêt de Matchalè, les participants ont déclaré qu’ils ont déjà prévu de la mettre  en défens pour mieux assurer sa protection, conformément aux orientations de leur plan d’action villageois dont nous avons obtenu copie. 
· Principales préoccupations exprimées : 
· Besoin d’appui pour étendre leurs forêts et en assurer une gestion durable
· Besoin d’aide pour lutter efficacement contre les méfaits des bœufs transhumants

· Concevoir et mettre en œuvre au profit du canton d’Afagnagan un projet de développement intégré basé sur la forêt.
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2.3. Agbodrafo

· Villages sensibilisés : Amédéhoévé et Assévénou (Dagué)
· Niveau de mobilisation : Satisfaisant (Environ 202 participants sur 100 attendues) 

· Catégories de personnes présentes : chefs traditionnels, CVD, pêcheurs, cultivateurs, cultivatrices, producteurs de bois de chauffe, carbonisateurs, artisans, fonctionnaires, gardiens de la forêt. 
· Ce qui est fait : Deux exposés portant l’un, sur l’utilité des forêts et l’autre, sur la gestion durable des forêts. Questions-réponses suivies de la distribution des deux manuels de sensibilisation. Rafraîchissement. 
· Constats majeurs : Le message délivré a vivement intéressé les participants, tout particulièrement celui relatif à l’utilité socioéconomique et environnementale de la forêt. La forêt d’Amédéhoévé est sérieusement menacée de disparition à cause de l’exploitation anarchique. Les responsables locaux semblent impuissants face à ce phénomène. 
· Principales préoccupations exprimées : 
· Porter le même message à la population du village voisin d’Agbata dont les habitants sont également impliqués dans l’exploitation anarchique de la forêt d’Amédéhoévé.
· Besoin d’aide pour maîtriser et appliquer les techniques de gestion durable des forêts.

· Besoin d’aide pour créer des activités génératrices de revenus.
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2.4. Dzrékpo

· Villages sensibilisés : Gakpopémé et Badjènopé
· Niveau de mobilisation : très élevé (Environ 565 participants sur 100 attendues) 

· Catégories de personnes présentes : chefs traditionnels, CVD, cultivateurs, cultivatrices, producteurs de bois de chauffe, carbonisateurs, enseignants, élèves, gardiens de la forêt. 
· Ce qui est fait : Deux exposés portant l’un, sur l’utilité des forêts et l’autre, sur la gestion durable des forêts. Questions-réponses suivies de la distribution des deux manuels de sensibilisation. Rafraîchissement. 
· Constats majeurs : Le message délivré a vivement intéressé les participants. Tout près du village de Gakpopémé se trouve une forêt sacrée appelée Yésouvé.  Elle est très respectée par la population. Les participants ont déclaré que cette forêt s’étend grâce à leurs efforts qu’ils sont prêts à poursuivre. Ils sont néanmoins conscients des menaces que l’extrême pauvreté et l’indiscipline grandissante font planer sur cette forêt.
· Principales préoccupations exprimées : 

· un python géant (boa) vivant dans cette forêt trouble régulièrement la tranquillité de la population de Gakpopémé.  Ils cherchent de l’aide pour s’en débarrasser mais en vain. 

· La population souffre du problème de transhumance.

· La population recherche un appui pour : 
· lutter contre les feux de végétation et gérer durablement leur forêt. 
· créer des plantations individuelles

· maîtriser la carbonisation à l’aide de la meule casamançaise.

· créer des activités génératrices de revenus afin de diminuer la pression sur les forêts

[image: image43.jpg]



2.5. Gblinvié

· Villages sensibilisés : Gblinvié et Dono
· Niveau de mobilisation : satisfaisant (Environ 121 participants sur 100 attendues) 

· Catégories de personnes présentes : chefs traditionnels, CVD, cultivateurs, cultivatrices, producteurs de bois de chauffe, carbonisateurs, élèves, gardiens de la forêt. 
· Ce qui est fait : Deux exposés portant l’un, sur l’utilité des forêts et l’autre, sur la gestion durable des forêts. Questions-réponses suivies de la distribution des deux manuels de sensibilisation. Rafraîchissement. 
· Constats majeurs : Le message est reçu avec joie. Aux dires des participants, certains habitants du village de Gblinvié se tiennent à distance de tout ce qui concerne la forêt sacrée du milieu, prétextant que celle-ci est un lieu où l’on pratique l’idolâtrie. Bien que mise en défens, la forêt de Gblinvié subit des dégradations. Aussi bien à Gblinvié qu’à Dono, les participants sont conscients des menaces que l’extrême pauvreté et l’indiscipline grandissante font planer sur leurs forêts.
· Principales préoccupations exprimées : 

· L’ODEF vend les produits forestiers ligneux issus des forêts plantées sur les terres expropriées aux autochtones. Cependant, il n’accorde aucune ristourne aux victimes de l’expropriation qui croupissent dans la misère.
· Les problèmes liés aux forêts sont en grande partie imputables aux autorités.

· Les autorités ne gèrent pas de façon satisfaisante les conflits entre éleveurs peuhls et populations autochtones.

· Les populations recherchent un appui pour : 
· lutter contre les feux de végétation et gérer durablement leur forêt. 
· gérer efficacement les conflits entre éleveurs peulhs et autochtones
· maîtriser la carbonisation à l’aide de la meule casamançaise.

· créer des activités génératrices de revenus afin de diminuer la pression sur les forêts
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2.6. Gboto

· Villages sensibilisés : Gboto Vodoupé et Gboto Dzogbé
· Niveau de mobilisation : Satisfaisant (Environ 176 participants sur 100 attendues) 

· Catégories de personnes présentes : chefs traditionnels, CVD, cultivateurs, cultivatrices, producteurs de bois de chauffe, carbonisateurs, gardiens de la forêt. 
· Ce qui est fait : Deux exposés portant l’un, sur l’utilité des forêts et l’autre, sur la gestion durable des forêts. Questions-réponses suivies de la distribution des deux manuels de sensibilisation. Rafraîchissement. 
· Constat majeur : La pauvreté sévissant durement dans les deux villages, les populations veulent voir des actions concrètes en lien avec la notion de développement basé sur la forêt.
· Principales préoccupations exprimées :
· Selon les communautés, c’est l’Etat qui est à l’origine de la destruction des forêts. C’est lui qui autorise les gens à abattre les arbres dans les forêts.
· Le gouvernement doit sensibiliser ses agents à bien jouer leur rôle dans la gestion durable des forêts.

· Sensibiliser les 6 autres villages du canton de Gboto sur l’importance socioéconomique et environnementale des lforêts et la gestion durable des forêts.
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Subventionner les meules casamançaises et les mettre à la disposition des populations.

2.7. Kouvé

· Localités sensibilisés : Lycée de Kouvé et Kouvé-centre
· Niveau de mobilisation : élevé (Environ 285 participants sur 100 attendues)
· Catégories de personnes présentes : chefs traditionnels, cultivateurs, cultivatrices, artisans, enseignants, élèves. 
· Ce qui est fait : Sur proposition du chef du canton, nous avons animé une séance au Lycée de Kouvé et une autre à Kouvé-centre. Deux exposés portant l’un, sur l’utilité des forêts et l’autre, sur la gestion durable des forêts. Questions-réponses suivies de la distribution des deux manuels de sensibilisation. Rafraîchissement. 
· Constats majeurs : Kouvé est un gros village qui compte 10 quartiers. Le chef du canton est particulièrement sensible à la problématique de la déforestation et de la dégradation des forêts. Pour preuve, bien que le monde scolaire ne soit pas directement ciblé par la campagne de sensibilisation, il a tenu à ce que le message dont nous sommes porteurs soit à tout prix communiqué aux élèves et enseignants du milieu. C’est ainsi qu’il s’est arrangé avec le Proviseur du Lycée de Kouvé de sorte que celui-ci a mobilisé une partie des élèves et enseignants de son établissement qui ont écouté notre message avec attention et posé de nombreuses questions intéressantes.
· Principales préoccupations exprimées : 

· Les participants ont déclaré que l’Etat a rétrocédé une partie de la forêt classée de Togodo aux cantons riverains pour qu’ils les exploitent eux-mêmes. Mais Kouvé n’a pas bénéficié de cette mesure. Ce qui est vécu comme une injustice grave.
· Ceux qui exploitent illégalement les forêts s’entendent souvent avec les agents forestiers pour agir impunément. Ce genre de comportement est révoltant et n’est pas de nature à favoriser l’implication de la population dans la gestion durable des forêts.

· Besoin pressant d’aide pour mettre en place à Kouvé un dispositif efficace de gestion durable des forêts.
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2.8. Sédomé

· Villages sensibilisés : Sikpé-Afidégnon et Avégodoé
· Niveau de mobilisation : Satisfaisant (141 participants sur 100 attendues) 

· Catégories de personnes présentes : chefs traditionnels, CVD, paysans, paysannes, gardiens de la forêt, artisans, revendeurs…

· Ce qui est fait : Deux exposés portant l’un, sur l’utilité des forêts et l’autre, sur la gestion durable des forêts. Questions-réponses suivies de la distribution des deux manuels de sensibilisation. Rafraîchissement. 
· Constats majeurs : Le message délivré a vivement intéressé les participants. Les participants ont avoué qu’il y a environ 50 ans, le village était entouré de gros arbres. Mais aujourd’hui tout est rasé.
· Principales préoccupations exprimées : 

· Insuffisance de terres pour pratiquer le reboisement ou l’extension de la forêt.

· ce sont des béninois qui viennent couper les arbres et tuer les animaux dans le parc de Togodo Sud.

· Besoin d’appui technique  pour mettre en pratique les connaissances acquises en gestion durable des forêts.
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2.9. Tométikondji

· Villages sensibilisés : Tométikondji et Donomadé
· Niveau de mobilisation : Satisfaisant (Environ 127 participants sur 100 attendues) 

· Catégories de personnes présentes : chefs traditionnels, CVD, cultivateurs, cultivatrices, producteurs de bois de chauffe, carbonisateurs, gardiens de la forêt. 
· Ce qui est fait : Deux exposés portant l’un, sur l’utilité des forêts et l’autre, sur la gestion durable des forêts. Questions-réponses suivies de la distribution des deux manuels de sensibilisation. Rafraîchissement. 
· Constats majeurs : Le message délivré a vivement intéressé les participants. A Tométikondji, l’arrivée de l’équipe de campagne d’un parti politique sur les lieux de la sensibilisation a momentanément perturbé le déroulement de la séance. Mais les choses sont rentrées dans l’ordre après leur départ.
· Principales préoccupations exprimées :  
· La population recherche un appui pour : 
· Lutter  contre la pauvreté et gérer durablement leur forêt. 
· maîtriser la carbonisation à l’aide de la meule casamançaise.
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2.10. Tovégan

· Villages sensibilisés : Nyamassiva (Didrivé) et Bakakopé
· Niveau de mobilisation : Satisfaisant (Plus de 198 participants sur 100 attendues)
· Catégorie de personnes présentes : chefs traditionnels, paysans, paysannes, artisans, enseignants, élèves, producteurs de bois de chauffe, carbonisateurs, revendeurs, etc. 

· Ce qui est fait : Deux exposés portant l’un, sur l’utilité des forêts et l’autre, sur la gestion durable des forêts. Questions-réponses suivies de la distribution des deux manuels de sensibilisation. Rafraîchissement. A Bakakopé, le Directeur du CEG a envoyé une partie de ses élèves qui sont venus participer à la séance de sensibilisation. A la fin des travaux, nous sommes allés lui remettre un lot de livrets (50 exemplaires de chaque) à distribuer aux enseignants et élèves non présents à cause des compositions de fin de trimestre.
· Constats majeurs : Les participants ont suivi avec intérêt le message délivré et ont posé de nombreuses questions auxquelles les animateurs ont répondu. Au moment où cette sensibilisation avait lieu, un conflit opposait certains habitants du village de Bakakopé à d’autres. Un kapokier abattu de façon non consensuelle dans le petit cimetière du village serait à l’origine de la discorde. L’affaire est portée à notre connaissance par l’une des parties prenantes au conflit. La direction préfectorale de l’environnement étant déjà saisie, l’équipe a juste encouragé les protagonistes à s’en tenir à la décision de cette autorité et surtout privilégier le dialogue pour parvenir à une solution durable.
· Principales préoccupations exprimées
· Besoin d’appui technique pour une gestion durable des ressources forestières du milieu.

· Besoin d’aide pour créer des activités génératrices de revenus afin de diminuer la pression sur les forêts.
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3. Leçons apprises
Nous avons tiré de la campagne qui vient de s’achever de précieuses leçons dont voici quelques-unes :

· Le niveau relativement élevé de mobilisation et le vif intérêt manifesté par les populations par rapport aux messages délivrés prouvent que la conscience écologique des citoyens des milieux concernés s’éveille. Cette dynamique doit être maintenue et renforcée afin de produire des résultats tangibles.

· L’implication des représentants locaux du Ministère chargé de l’environnement et des ressources forestières a été une bonne stratégie. En effet, d’une part, elle a facilité le choix des villages à sensibiliser et d’autre part, la présence des représentants a permis de répondre directement à certaines questions des populations.
· Les populations prennent au sérieux la problématique de la déforestation et de la dégradation des forêts et veulent lutter durablement contre ce phénomène. Cependant, certaines actions et comportements des agents de l’Etat ne sont pas de nature à les encourager.

· Les séances de sensibilisation de deux heures d’horloge ont certes, permis d’informer les populations et les inciter à pratiquer la gestion durable des forêts. Mais ce temps reste nettement insuffisant pour satisfaire les attentes de ceux qui veulent en savoir davantage sur les bonnes pratiques dont on leur parle. 

· La méthode consistant à gongonner pour mobiliser les populations dans les localités ne fonctionne pas partout. A l’avenir, il faudra utiliser d’autres méthodes basées sur une bonne connaissance des réalités locales.

· La notion de « développement basé sur la forêt » doit faire l’objet de réflexions plus approfondies avec les populations des localités visitées afin qu’elle prenne corps à travers des actions concrètes.

4. Recommandations

· Nous devons organiser rapidement une visite de suivi dans tous les villages sensibilisés afin d’engager un processus devant aboutir à un plan d’action en cohérence avec les orientations de la politique forestière nationale.

· La REDD+ est invitée à soutenir financièrement et techniquement non seulement cette initiative de suivi, mais également les actions qui en découleront.

Fait à Lomé, le 10 janvier 2019

Nestor A. K. AHIAVE

Coordonnateur de COSCREMA
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«Campagne d’information et de sensibilisation des populations togolaises sur l’importance socioéconomique et  environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts».

Rapport d’activité
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Plateaux, décembre 2018
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Introduction
La menace que la déforestation et la dégradation des forêts font planer sur le pays est pris au sérieux par le Gouvernement togolais qui a décidé de formuler une stratégie préliminaire REDD+ non seulement comme une mesure d’atténuation et d’adaptation au changement climatique mais aussi comme une approche globale de développement basé sur la forêt. Cette ambition s’est matérialisée à travers le « Projet de soutien à la préparation à la réduction des émissions dues à la déforestation et la dégradation des forêts au Togo (P-REDD+) ». S’agissant de la gestion durable des forêts, il est indéniable que des expériences réussies en la matière ont été réalisées par divers acteurs sur le territoire national. Cependant, faute de vulgarisation conséquente, celles-ci restent largement méconnues.  

C’est ce constat qui a amené le CNODD à initier une vaste campagne d’«information et sensibilisation des populations togolaises sur l’importance socioéconomique et environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts ». 

C’est dans cette logique que pour toucher les populations à la base, COADEP a renforcé 20 animateurs pour l’animation des campagnes de sensibilisation dans les localités ciblées dans les 12 préfectures dans la région de Plateaux.
I. Exécution technique
1. Formation des animateurs

Un atelier de formation des animateurs a été organisé permettant de renforcer 20 animateurs dont 03 femmes pour conduire les campagnes de sensibilisation dans les localités ciblées des 12 préfectures des Plateaux. Cet atelier qui s’est déroulé le 05 décembre 2018 à Atakpamé a été facilité par une personne ressource (M. KOUMAYE Kondo).

Egalement, il a été l’occasion pour constituer les binômes pour l’animation des campagnes de sensibilisation et de définition des dates probables de réalisation. De plus, l’atelier a connu la présence du directeur régional de l’Environnement et des Ressources Forestières, qui de par sa présence a contribué au bon déroulement de l’atelier.
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Photos 1à3 : Photo de famille des participants et déroulé des travaux
2. Campagnes de sensibilisation

Les campagnes de sensibilisation se sont déroulées dans les 20 localités ciblées en décembre 2018 par les 20 animateurs dont 03 femmes renforcés constitués en 10 binômes de 02 personnes.

Par rapport à la démarche méthodologique utilisée d’une manière générale par les animateurs, elle a été participative s’est essentiellement focalisée sur : (i) prise de contact pour la définition des dates de réalisation, (ii) mobilisation des populations par les Comités villageois de développement et de la chefferie traditionnel, (iii) information aux directeurs préfectoraux de l’environnement et des ressources forestières pour leur appui ; (iv) questions réponses et synthèses.

S’agissant du principal thème, il a porté essentiellement sur la gestion durable des forêts (GDF) avec le partage des 08 bonnes pratiques tout en mettant en accent sur les pratiques que les populations peuvent valoriser afin de contribuer à la lutte contre la déforestation non seulement dans leur localité, mais aussi au Togo.

Egalement, il a été question de l’importance socioéconomique de la GDF pour les populations. Ce qui a permis aux bénéficiaires de se rendre compte de responsabilité de la déforestation et de s’engager désormais à participer à la gestion durable des forêts existantes dans leurs localités.

Il est à signaler que la réalisation de ces campagnes de sensibilisation a été également possible grâce à la collaboration des autorités locales (Préfets), administratives (directeur régional et directeurs préfectoraux de l’environnement et des ressources forestières), les chefs cantons et chefs de villages et les animateurs formés.

Les résultats en termes de personnes touchées se présentent dans le tableau ci-après :

	Préfectures
	Cantons
	Villages
	hommes
	femmes
	total

	Amou
	Otadi
	Okpakou
	25
	30
	55

	Agou
	Kati
	Kati
	128
	200
	328

	Anié
	Adogbénou
	Gbagbadjakou
	39
	0
	39

	
	Atchinédji
	Ayorè
	37
	0
	37

	Akébou
	Djon-Kotora
	Djon
	30
	16
	46

	
	Kamina
	Kamina
	30
	20
	50

	Est-Mono
	Morétan
	Agodéka
	235
	198
	433

	
	Badin
	Kokolo
	207
	108
	315

	Danyi
	Ahlon
	AhlonSassanou
	13
	19
	32

	Haho
	Wahala
	Tafia
	117
	61
	178

	
	Djémégni
	Agadjagomé
	48
	30
	78

	Kloto
	Yokélé
	Toklolo
	75
	30
	105

	Kpélé
	Novivé
	Bodjé
	58
	23
	81

	KPELE
	
	Guébakui
	19
	03
	22

	Ogou
	Gléi
	Sama Copé
	27
	9
	36

	
	Ountivou
	Atchakoè I et II
	19
	11
	30

	Moyen-Mono
	Tado
	TadoDomé
	26
	13
	39

	
	Ahassomè
	Ahassomè
	16
	18
	34

	Wawa
	Zogbégan
	Zogbégan
	36
	24
	60

	
	Badou
	Tadikom
	42
	10
	50

	Total
	1145
	824
	1969


Au regard des données du tableau, environ 1969 personnes dont 824 femmes touchées par les campagnes de sensibilisation dans les localités ciblées des 12 préfectures.
Aussi, les guides de sensibilisation sont mis à la disposition des animateurs afin qu’ils puissent les diffuser lors des campagnes de sensibilisation. Au total, 1969 guides ont été diffusés. Voici quelques photos des campagnes de sensibilisation.
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Photos 4 à 6 : Populations présentes lors des campagnes de sensibilisation sur la GDF
3. Supervision des campagnes

La supervision des campagnes de sensibilisation a été effectuée par le secrétaire général adjoint de COADEP et le facilitateur de l’atelier de formation des animateurs afin de s’assurer non seulement de l’effectivité de la réalisation, mais aussi de l’application des acquis de la formation.
II. Difficultés rencontrées

Les principales difficultés rencontrées sont :

· La difficulté de mobilisation due à la période de réalisation des campagnes de sensibilisation qui a coïncidé avec la période de campagne électorale des élections législatives
· La non prise en compte des frais de déplacement des animateurs pour se rendre dans les localités ciblées très éloignées pour la plupart.
III. Leçons apprises

Les principales leçons apprises sont : 

· La mise à contribution active des autorités locales (Préfets) et traditionnelles (chefs traditionnels) a permis de pouvoir mobiliser des populations.
IV. Recommandations

Les recommandations sont formulées à l’endroit de CNODD. Il s’agit de :

· Planifier les activités au bénéfice des populations en tenant compte de leur calendrier (période favorable pour la réalisation).
· Prévoir les frais de déplacement pour les animateurs.
Tableau synoptique de réalisation

	Activités
	Résultats obtenus

	Atelier régional de formation des animateurs
	20 animateurs dont 03 femmes renforcés pendant 01 jour pour conduire les sensibilisations sur la GDF

	Animation des campagnes de sensibilisation
	Environ 1969 personnes dont 824 femmes touchées

	Supervision des campagnes de sensibilisation
	Supervision faite pour s’assurer de l’animation des campagnes de sensibilisation dans les localités ciblées


Conclusion

Les campagnes de sensibilisation des populations sur la gestion durable des forêt s’est bien déroulées avec l’appui de la direction régionale de l’environnement et des ressources forestières des Plateaux en dépit de quelques difficultés rencontrées dues à la coïncidence de la réalisation de l’activité avec la campagne électorale des élections législatives au Togo et surtout la non prise en compte des frais de déplacement des animateurs. Toutefois, les populations bénéficiaires ont pris l’engagement de s’impliquer dans ce processus.
                                                                             Fait à Atakpamé, le 03 janvier 2019
                                                                            Le Secrétaire Général de COADEP

                                                                             ADZRAKOU  K.  Agbessi

[image: image52.jpg]- - ’;,.& "




RES.O.DE.RC
                   RESEAU DES ORGANISATIONS DE DEVELOPPEMENT DE LA REGION CENTRALE

                                  124, rue 2 019 Didaourè      ( BP 450 -Sokodé   (  + 228 98 02 94 36    Cel. : 90 02 85 94  ou  90 24 34 97
                                  E-MAIL : resoderc01@yahoo.fr 

                                             N° compte : 45 123506 0 020 0 00 Agence UTB Sokodé 
       N° de récépissé : 0765 / MATD-SG-DAPOC-DOCA
[image: image53.jpg]



RAPPORT DE SYNTHESE RESODERC

[image: image10.png]Guide de sensibilisation et de formation

Pratiquer
lalgestionidurableldesiforetsialiiiogol
Pourquoi ?

Comment ?

-‘ l } X, ;





[image: image11.png]La forét,

quelle est
son utilité
réelle ?

Guide de sensibilisation sur
. I'importance socioéconomique et
environnementale de la forét

et i 4 ENRRTOGO,





[image: image12.jpg]



                                                                                      Décembre 2018
Table des matières

Définition des sigles

AE2D : Action Environnementale pour le Développement Durable
APCD : Association Peuple Culture et Développement
APCR : Association Paysanne pour la Communication des Ruraux
CARD : Comité d’Action pour la Recherche et le Développement 
CASADD-VR : Centre d’Action pour la Sécurité Alimentaire, le Développement Durable et la Valorisation des Ressources
CECODRI : Centre Coopératif et de Développement Intégral
CERFORE :

D&D: Défis et Développement 

FNRR: Fédération Nationale des Réseaux Régionaux
JS: Jeunesse pour la Survie

ONG: Organisation Non Gouvernementale 

PCA: Président du Conseil d’Administration
RAID: Recherche et Appui aux Initiatives de Développement 
RESODERC: Réseau des Organisations de Développement de la Région Centrale

SADIL: Structure d’Appui pour le Développement des Initiatives Locales  
Introduction

La déforestation et la dégradation des forêts ces dernières années sont très perceptibles et liées entre autre à l’exploitation anarchique de bois, aux systèmes de production agricole non soutenable, au cadre institutionnel et technique moins performant ainsi que des facteurs politiques et socio-économique. 

A cet effet, la nécessité dune action conjuguée et concertée face à la problématique de déforestation et de dégradation des écosystèmes et la satisfaction du besoin sans cesse croissant des populations préoccupe les organisations de la société civile togolaise. Le défi de la forte déforestation et de la tendance de dégradation des forêts du Togo offre une occasion unique de formuler une stratégie nationale  REDD+ comme une approche globale au développement  durable, en intégrant l’atténuation ainsi que l’adaptation au changement climatique. Le projet de soutien à la préparation à la REDD+, financé par la Banque mondiale, s’inscrit dans ce cadre et vise à élaborer une stratégie nationale REDD+ efficace, cohérente et acceptée par tous.
C’est pourquoi l’adhésion du Togo au fonds de partenariat pour le carbone forestier explique la volonté du gouvernement d’intégrer la REDD+ dans le plan national de développement (PND) pour permettre à la forêt et aux arbres hors forêt de continuer par jouer un rôle socio-économique et écologique très important.

C’est dans le souci d’informer et de sensibiliser les populations de la région centrale que le conseil national des organisations de la société civile pour le développement durable au Togo (CNODD) à travers le RESODERC a organisé des campagnes d'information et de sensibilisation des populations sur l'importance socio économique et environnementale des forêts et des bonnes pratiques en matière de lutte contre la déforestation et la dégradation des forêts. 

Il faut souligner que la campagne d’information et de sensibilisation menée en 2016 a permis de recueillir auprès des acteurs locaux d’importantes recommandations et c’est ces recommandations qui ont permis la CNODD de ressortir cette activité d’information et sensibilisation des populations togolaises sur l’importance socioéconomique et environnementale des forêts et les bonnes pratiques en matière de lutte contre la déforestation et la dégradation des forêts afin que les populations ciblées puissent opérer des changements d’attitude et de comportements en vue d’une meilleure gestion des ressources forestières de leurs communautés. 

C’est dans cette logique que le RESODERC a reçu l’appui technique et financier de la Banque mondiale à travers la FNRR pour la mise en œuvre de la campagne de sensibilisation de la population des cinq préfectures de la région centrale. Cette campagne a eu lieu le mois de décembre.

Le présent rapport retrace le déroulement de cette campagne dans la préfecture de Tchamba, Sotouboua, Blitta, Mô et Tchaoudjo.
I-Activités préparatoires

a)Formation des animateurs
Le vendredi 30 novembre 2018, s’est tenu dans la salle de réunion de CERFORE l’atelier d’harmonisation  et de formation des animateurs. Cette rencontre qui a commencé à 9h 35 min, a vu la participation de X personnes tous membres du RESODERC venus de Blitta, Sotouboua, Tchamba, Djarkpanga et de Sokodé. Ont également pris part à la rencontre le point focal REDD+, le représentant du Directeur Régional de l’environnement et des ressources forestières et deux personnes ressources.  Après la cérémonie d’ouverture sanctionnée par les mots de bienvenu et la situation contextuelle de l’atelier par le PCA du RESODERC, le représentant du Directeur Régional de l’environnement et des ressources forestières a attiré l’attention des participants sur les risques auxquels le pays est exposé. Il a demandé aux participants de maitriser et de s’approprier des modules et des thématiques afin de les relayer facilement dans les villages pour que l’objectif du projet soit atteint avant de déclarer ouvert l’atelier.

Après cette cérémonie d’ouverture la place a été laissée au consultant qui a édifié les participants sur les questions liées aux changements climatiques et les huit (08) bonnes pratiques de gestion durable de forêt et l’accent a été surtout mis les pratiques adaptées à la région centrale. Le consultant a de même renforcé la capacité des participants sur les techniques de communication ainsi que la démarche pédagogique appropriées. Sa communication a été suivie d’un débat, qui a permis aux animateurs d’actualiser leurs connaissances techniques sur les phénomènes de changement climatique.

Suite à cela, le PCA et les animateurs ont procédé ensemble à l’harmonisation et au déploiement des animateurs. Au finish, les équipes d’animation ont été constituées à raison de deux personnes par équipe. Deux villages à couvrir ont été attribués chaque binôme. 

C’est après avoir mis à la disposition de chaque équipe les guides de sensibilisation et de formation que l’atelier a pris fin aux alentours de 17h sur une note de satisfaction. 
b) Enfin l’envoi des courriers aux Directeurs Préfectoraux et au Directeur Régional de l’environnement et des ressources forestières

Le lundi 03 décembre, un courrier a été envoyé aux Directeurs préfectoraux et au Directeur Régional de l’environnement, les informa sur les activités  à mener afin que les animateurs puissent exécuter librement les sensibilisations sur le terrain. 
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Séance de formation des animateurs
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Mise à la disposition des animateurs les guides de sensibilisation

I-Déroulement des activités dans les préfectures

La campagne s’est déroulée dans dix (10) cantons composés de vingt deux villages (22) villages des cinq préfectures de la région. Voir le tableau ci-dessous.

	PREFECTURE
	CANTON
	VILLAGE
	DATE
	ONG RESPONSABLE

	
	
	
	
	

	BLITTA
	ATCHENTCHE
	M’poti 
	
	 D&D

CARD

	
	
	Dandjan
	
	

	SOTOUBOUA
	CESARO
	Sassa 
	
	CECODRI

	
	
	Djamde 
	
	

	
	TCHEBEBE 
	Mewede 
	
	APCD

	
	
	Hezoude 
	
	

	TCHAMBA
	BAGO
	Mono
	
	

	
	
	Liring
	
	

	
	GOUBI 
	Bila 
	
	RAID

	
	
	Alinde
	
	

	
	KOUSSOUNTOU
	Souroutawi 
	
	AE2D

	
	
	N’kognon,
	
	

	
	ALIBI 
	Akoussa
	
	

	
	
	
	
	

	
	AFFEM BOUSSOU
	Affem kabye
	
	ABOU BABA

	
	
	Boussolou 
	
	

	MO
	BOULOHOU 
	Boulohou
	6/12
	JS

	
	
	Agbamassomou
	7/12
	

	TCHAOUDJO
	AGOULOUDE 
	Agoulou
	7/12/
	CASADD-VR

	
	
	Kpaza
	8/12/
	


III-Stratégie utilisée

Chaque sensibilisation a été assurée par deux animateurs avec des méthodes interactive et participative basée sur le brainstorming, des questions réponses, le témoignage. Les échanges ont permis aux participants d’   extérioriser leurs pensées relativement aux changements climatiques et de partager les d’expériences sur la thématique des changements climatiques.

IV-Principaux faits ayant marqués les campagnes

1)-Les éléments communs à toutes les campagnes
Activité préparatoire :
Afin que les objectifs de la campagne de sensibilisation soit atteint, les animateurs se sont rendus dans les villages pour contacter les chefs de village afin que la mobilisation des participants réussisse à travers le gongonnage. A cette même occasion, ils ont également identifié le chargé de la sonorisation. 
Cérémonie d’ouverture : 

La cérémonie d’ouverture a été faite dans par les mots de bienvenue prononcés par le chef ou son représentant tous les villages, suivis de la prière circonstancielle de la part d’un chef religieux.

Séquence d’échange de brainstorming :

Il s’agit des questions posées aux participants pour évaluer le degré de compréhension sur le changement climatique et de les situer sur la thématique. Les questions essentielles étaient :

· La forêt, c’est quoi au juste ?

· Pourquoi avoir des forêts ?

· Comment faire pour avoir une forêt dans un milieu ?
Phase de communication ou de partage de message : 

Les messages véhiculés dans tous les villages ont porté sur les bonnes pratiques de gestion durable des forêts au Togo qui se résume en  la mise en défens, la création des forêts communautaires, la régénération naturelle assistée (RNA), la promotion de plantations individuelles, la lutte concertée contre les feux de brousse, la fenaison, l’utilisation de la meule casamançaise, la délimitation des couloirs de passage et aires de pâturage. Au niveau de chaque technique, les animateurs ont dit en quoi consistent la technique et son importance. S’agissant de la question de la forêt, les animateurs ont mis l’accent sur ce que signifie une forêt ; les catégories de forêt que nous avons au Togo ; l’état dans lequel les forêts togolaises se trouvent et son utilité dans la vie socio-économique.

Les communications à travers les deux guides considérés comme support, ont permis aux animateurs d’amener les populations à prendre conscience du danger qu’elles courent en ne protégeant pas la forêt. 

Bref, la Plantation des arbres pour remplacer ceux déjà coupés ; la promotion de plantation individuelle ; la création, ou la gestion responsable des forêts communautaires sont des éléments clés à retenir des messages transmis à la population de chaque village.
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Sensibilisation à M’poti




Sensibilisation à Bila

Séquence de question- réponse :

Cette séquence ou les participants ont posé des questions d’éclaircissement est aussi un élément commun à toutes les campagnes. Ce débat a eu lieu après le partage des informations sur les bonnes pratiques de gestions durable des forêts au Togo et sur l’utilité réelle des forêts. C’est une phase importante qui a permis aux animateurs de voir le degré de passage des messages véhiculés et l’importance que les participants ont accordé à la thématique.  
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Vue de profil de la sensibilisation de la population de Djandjan dans le canton Atchentche/ Blitta
Cérémonie de remise des guides aux participants : 

Rappelons que plus de X guide/ manuels sur l’importance socio- économique de la gestion durable, sur la protection des aires protégées ont été distribués aux populations des  localités.
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Remise de guide à



Remise de guide à Agbamassomou

1) Les éléments spécifiques à chaque campagne

V-Observation générale des difficultés, des leçons apprises et des recommandations

a)-Les difficultés

Au niveau de chaque localité, quelques difficultés ont été relevées et qui se résument en trois (03) points :

-L’état défectueux des routes des localités ciblées et le retard accusé par les populations qui n’a pas permis aux animateurs de finir à temps leurs activités ;

-La non disponibilité des Directeurs Préfectoraux de l’environnement ;
-La coïncidence de la période de sensibilisation avec celle des campagnes électorales législatives a failli  confondre l’équipe des sensibilisations avec celle de la campagne électorale
a)Les leçons apprises à travers ces campagnes de sensibilisation 

L’exécution de ces campagnes de sensibilisation sur l’importance socioéconomique et environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts est une expérience de plus pour  les membres du RESODERC. Cette activité a permis à l’ONG de se familiariser une fois encore à  de nouveaux villages et à perfectionner les manquements au cours de cette activité pour le futur. Cette campagne a permis également Implication des chefs traditionnels dans la protection de l’environnement, à inciter les populations à la création des forets individuelles et des forets communautaires,  et les a motiver à la répression des bucherons illégaux au niveau communautaire
a) Les recommandations

Au regard des suggestions faites par les populations et les difficultés rencontrées, les animateurs ont formulé quelques recommandations à l’endroit des responsables des ONG, de la communauté, de l’Etat et des partenaires comme suit :

· A l’endroit des responsables des ONG : 

Communiquer avec celui qui a suivi une formation pour une activité de terrain plus tôt qu’avec son chef pour éviter de créer des conflits.

· A l’endroit de la communauté : 
Faire la promotion des techniques agricoles protectrices de l’environnement à savoir l’Agroforesterie et la promotion de la jachère. La Collaborations des populations avec les responsables des services forestiers.

· A l’endroit de l’Etat :

Accélérer le dossier de la délimitation de la forêt classée ; faire un effort pour que le problème foncier trouve une solution adéquate et acceptable.

· A l’endroit des partenaires : 

Etendre ces activités à tous les villages riverains des forêts et faunes dans la mesure du possible ; prévoir des activités de communication à travers les médias et Sensibiliser les peuhls au respect des couloirs de transhumance.
Conclusion  
La campagne d’information et sensibilisation des populations togolaises sur l’importance socioéconomique et environnementale des forêts et les bonnes pratiques en matière de lutte contre la déforestation et la dégradation des forêts dans les dix (10) cantons de la région centrale s’est bien déroulée. Les communautés à la base ont salué cette activité et remercié les initiateurs de la campagne qui leur permet de protéger leur environnement à travers la création et la protection des forêts que cela communautaire ou privée. 









Fait à Sokodé, le 10 décembre 2018









Le Directeur Exécutif du RESODERC









BAGONTE Napo Idrissou
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1 - Contexte et justification 
Dans le cadre de l’accompagnement de l’Etat Togolais dans la mise en œuvre des stratégies de réductions de la déforestation et de la dégradation des forêts, les organisations de la société civile regroupées dans le Conseil National des organisations pour un Développement durable (CNODD) composé de la FNRR; de UONGTO et de FONGTO ont bénéficié d’un accompagnement pour mettre en œuvre des activités inscrites dans leur plan d’action REDD+ 2018. Trois grandes activités ont été retenues à savoir: la traduction des textes juridique sur l’environnement en français facile; l’inventaire des financements dans l’environnement et la sensibilisation des communautés sur les bonnes pratiques en matière gestion Durable des forêts.

Les réseaux étant des émanations de la FNRR-Togo, ils ont été responsabilisés à mener des actions de sensibilisation respectivement dans 20 villages de chaque région. Pour le compte de la région de la KARA, deux activités phares ont été réalisées à savoir la formation des animateurs le 30 Novembre 2018 et les séances de sensibilisations  du 04 au 08 Décembre 2018 dans 20 villages. 

Le présent rapport fait le point sur  l’ensemble des différentes étapes qui ont marqué la mise en œuvre des activités réalisées.

2- Objectif de la Campagne
2.1. Objectif général 
Ladite action vise globalement à contribuer au renforcement de  la conscience écologique des populations rurales, périurbaines et urbaines de la région de la KARA. 

2.2. Objectifs spécifiques
· informer et sensibiliser les populations des 20 villages issus de 10 cantons ciblés sur l’importance socioéconomique et environnementale de l’arbre et de la forêt ;

· informer et sensibiliser les populations des villages ciblés sur les bonnes pratiques de gestion durable des forêts ;

· inciter les populations des villages ciblés à opérer un changement d’attitude et de comportements en vue d’une meilleure gestion des ressources forestières de leurs communautés.

3- Résultats attendus
Il était attendu  à  la  fin de mise en œuvre de l’action les résultats ci-après :

· Renforcer les capacités de 20 animateurs sur les bonnes pratiques en GDF 

· 1.000 exemplaires du guide de sensibilisation sur l’importance socioéconomique, environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts sont disséminés à l’endroit des populations de la région de la Kara

· 1.050 exemplaires du recueil des bonnes pratiques de gestion durable des forêts sont vulgarisés et distribués aux populations  de la région de la Kara;

· Au moins  1000  personnes issues des 20 villages de 10 cantons ciblés ont mieux compris l’importance socioéconomique des arbres et des forêts ainsi que les bonnes pratiques de gestion durable des forêts.
4- Méthodologie
Pour permettre une bonne réussite de l’action, une étape préparatoire a été observé à savoir : dans un premiers temps l’identification des villages qui a  faite de commun accord avec les DP des 07 préfectures en se basant sur les critères de vulnérabilité des villages en matière d’action anthropique poussées sur leurs ressources forestières ou disposant des forêts communautaires ou naturelle en voie d’une forte déforestation. À la fin de trois contacts d’harmonisations le choix a été porté comme suit: dans la préfecture de la Kozah nous avons 6 au départ et après 8 villages, à Bassar 4 villages, Assoli 2 villages, Dougelgou 2 village, Dankpen 2 Villages et Binah 2 village. Une fois l’identification des villages terminée, la seconde étape à consister à l’envoi  des correspondances aux premiers  responsables des structures qui interviennent dans la région sur les questions environnementale  afin que ceux-ci puissent proposer des animateurs. Après deux semaines d’échanges, la liste des animateurs a été affinée. Une fois la période de déroulement  de l’action déterminée, la dernière étape de la préparation fut la prise de contact avec les chefs cantons et des villages.

L’harmonisation du calendrier a été faite de commun accord avec les DP environnement, le point focal REDD+ et surtout les Chefs traditionnels tout en tenant compte des réalités des milieux concernés. Ce calendrier a été ensuite adopté et validé lors de l’atelier de formation des animateurs.

5-Resultats attendus
Il était attendu  à  la  fin de mise en œuvre de l’action les résultats ci-après :

· Renforcer les capacités de 20 animateurs sur les bonnes pratiques en GDF 

· 1.000 exemplaires du guide de sensibilisation sur l’importance socioéconomique, environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts sont disséminés à l’endroit des populations de la région de la Kara

·  1.050 exemplaires du recueil des bonnes pratiques de gestion durable des forêts sont vulgarisés et distribués aux populations  de la région de la Kara;

· Au moins  1000  personnes issues des 20 villages de 10 cantons ciblés ont mieux compris l’importance socioéconomique des arbres et des forêts ainsi que les bonnes pratiques de gestion durable des forêts.

6-Resulats Obtenus
6.1- ateliers régional de formation des animateurs
·  20 animateurs ont été mise a niveau sur les bonnes pratique en matière de GDF

·  4 femmes ont été animatrices 

· La planification et le calendrier des sensibilisations primitifs ont été revues et adoptés

·  les guides et manuels ont été distribués aux animateurs

· Adoption à l’unanimité de la stratégie d’animation des sensibilisations

6.2- Animation de 20 sensibilisations
La réalisation des sensibilisations dans les 20 villages retenus ont permis d’atteindre les résultats suivant:

-20 villages de 6 préfectures de la région ont été sensibilisés sur la GDF

-965 personnes ont été sensibilisées sur la GDF dont 603 hommes et 362 femmes

- 965 guides et  965 manuels sont vulgarisés à travers les sensibilisations

-20 Chefs cantons et 40 chefs villages ont activement participé aux sensibilisations

7- Déroulé des activités
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7.1-Atelier de formation des animateurs
Séance de formation des animateurs

L’atelier de Formation des animateurs a eu lieu le vendredi 30 Novembre 2018 au  Centre de Promotion de l’entrepreneuriat Féminin de KARA(CPEF). 

L’atelier vise à  outiller 20 animateurs issus des organisations de la société Civile,  afin de les permettre de mieux renforcer les capacités des populations de 20 villages de la région de la Kara sur la GDF à travers des sensibilisations.

Spécifiquement, il s’agit de : 

· Présenter  les bonnes pratiques du guide  des bonnes pratiques en gestion des forêts 

· Renforcer 20 animateurs sur l’importance socioéconomique et environnementale de la forêt

· Adopter la programmation des sensibilisations dans les 20 villages retenus. 

7.1.1 - Les différentes étapes de déroulement de l’atelier
Elle se présente en trois grandes étapes à savoir : la mise en route de l’atelier, la présentation des communications, les débats en plénière et les recommandations. 

7.1.2- Mise en route  de l’atelier 
Elle a été sanctionnée par des éléments clés tels que : le Mot de bienvenue du Coordonnateur du RESOKA, la cérémonie d'ouverture de l'atelier par la DRERF/S  et la présentation de l’objectif de l’atelier suivi

Présentation du Programme de photo de famille.

7.1.2.1 – Les  allocutions  
 Deux interventions ont marqué la cérémonie d’ouverture à savoir : le mot de bienvenu du Coordonnateur du RESOKA et le Discours d’ouverture du Directeurs régional de l’Environnement et de Ressources Forestière

a-Mot de bienvenu du Coordonnateur RESOKA représentant le CNODD

Dans son mot de bienvenu, le coordonnateur a dans un premiers temps remercié tous les participants au présent atelier. Il a ensuite fait un aperçu sur la participation des OSC depuis 2016 début de la formulation de la stratégie REDD+. Pour terminer il a ressorti la transversalité des effets de la déforestation et de la dégradation des forêts et à convié les animateurs à plus d’attention afin de s’approprier les acquis de l’atelier pour une bonnes animation des séances dans les villages

b-Discours d’ouverture du Directeur de la DRERF
Il souligne que les OSC  de par leur proximité constituent les représentants des communautés à la base.  Ils disposent de compétences avérées et disposent des outils appropriés pour la mise en œuvre de leur activité. Il souligne l’intérêt de la rencontre, mentionne les enjeux et défis liés à la gestion durable des forêts au Togo et invite tous les participants par la suite à œuvrer pour une rencontre réussie.  Pour finir il réitère qu’un guide de vulgarisation des bonnes pratiques sur la gestion durable des forêts a été conçu et fera objet de partage au terme de la rencontre.  
7.1.3 - Présentation des communications
Communication 1 : Elle a porté sur les bonnes pratiques en matière de gestion durable des forêts a été présentée par M. KONDOH Yao Felix, coordonnateur de RESOKA. Celui-ci dans sa présentation, a tout d’abord énumérer les différentes causes de la régression des forets et données clés résultant de cette régression.  Les principales causes énumérées par le communicateur sont entre autres : 
· Les pratiques agricoles

· La fabrication de charbon de bois ou bois énergie

· L’absence de reboisement

· L’extension  des villes sans un plan d’aménagement 

Il mentionne à cet effet que ces causes ont fait que chaque année, le Togo perd 50 000 hectares de forêt. Il souligne qu’en douze ans (12 ans), le Togo perdu 600 000 hectares de forêts.
Il s’en suit par conséquent, la définition du concept de gestion durable des forêts et la présentation des huit bonnes pratiques de gestion des forêts au Togo. Il définit le concept de gestion des forets comme étant « la gestion et l'utilisation des forêts et des terrains boisés d'une manière et à une intensité telle qu'elles maintiennent leur diversité biologique, leur productivité, leur capacité de régénération, leur vitalité et leur capacité à satisfaire, actuellement et pour le futur, les fonctions écologiques, économiques et sociales pertinentes aux niveaux local, national et mondial, et qu'elles ne causent pas de préjudices à d'autres écosystèmes ».

Les leçons éminentes tirées de cette définition sont relatives à la croyance et à la prise en compte des générations futures dans les modes de production.  Il souligne qu’à l’époque  de la croyance erronée l’offre des ressources semble être  illimitée.  Le principe de précaution  doit être adopté par contre de nos jours. En matière de prise en compte des générations futures, le principe de l’équité intergénérationnelle et  intra générationnel  doit faire objet de promotion à toutes les échelles. Ainsi au centre de la gestion durable des forêts se trouvent un enjeu majeur qui est la réduction des inégalités sociales.  

Outre les causes, la clarification du concept et les leçons apprise, le communicateurs présenté et expliquer les 8 bonnes pratiques en matière de gestion durable des forêts  recensés au Togo. Au nombre des huit pratique on note : 

1- La mise en défens 

2- La création des forêts communautaires 

3-  La régénération naturelle assistée

4- La plantation de plantations individuelles 

5- La lutte concertée contre les feux de brousse

6- La fenaison 

7- La meule casamançaise

8- La délimitation de couloir de passage et aires de pâturage. 

Pour plus de compréhension des pratiques, le communicateur  à tour à tour expliquer chaque mécanisme de gestion durable des forêts recensés au Togo.  Le résumé succinct  de chaque pratique se présente comme suit :

· La mise en défens : qui  consiste à mettre une protection visible tout autour de la forêt et à interdire au public d’y pénétrer ;

· La création des forêts communautaire : Elle permet aux communautés d’entreprendre une dynamique pour une gestion durable des ressources naturelle à partir d’un plan de gestion simplifié

· La régénération naturelle assistée : Cette  technique consiste à laisser grandir dans un champ certaines espèces d’arbres suivant une densité variable et acceptable

· La promotion des plantations individuelles : Il s’agit un reboisement réalisé par un individu pour satisfaire ses propres besoins en bois d’œuvre, bois énergie ;

· La lutte concertée contre les feux de brousse : Elle consiste à mettre en place un dispositif au niveau communautaire qui permet de lutter généralement contre toutes formes de feux susceptible de détruire les forêts

· La fenaison : C’est une technique qui permet de transformer le fourrage vert périssable en un produit qui peut être facilement transporté sans risque d’altération; permet de disposer du fourrage pour le bétail et réduire les pertes provoquées par les feux de brousses ;

· La meule casamançaise : Elle sert à fabriquer du charbon de bois de bonne qualité avec mois de la ressource bois. Elle permet de produire des sous-produits comme l’acide pyroligneux et le goudron dans les conditions  bien maîtrisée et sécurisées ;

· La délimitation de couloirs de passage et aires de pâturage : Elle consiste au tracé pour faciliter l’accès au point d’eau aux animaux, faciliter les transits et limiter l’occupation des pâturages par les champs.

Communication 2 : Elle a été essentiellement portée sur l’importance socio-économique et écologique  des forets. Sur le plan socio-économique, le communicateur sa mentionné le rôle que jouent les forêts à cet effet.  Dans ce contexte, les forêts permettent de :

Rôle socio-économique

· -Créer des emplois verts

· Fournir des produits ligneux et non ligneux

· Développer l’écotourisme

· Développer l’industrie du bois

· D’améliorer les rendements agricoles à travers l’agroforesterie

· Disposer de lieux appropriés pour des pratiques mystico religieux

 Rôle écologique

· Les arbres et les forêts  influencent le climat,  

· Captent le surplus de gaz carbonique qui se trouve dans l’air,

· Purifient l’atmosphère en enlevant le gaz carbonique qu’il contient de trop. 

· Les Forets assurent également la survie des écosystèmes terrestre, animal

· Assure un meilleur effet  de brise vent.
7.1.4 - Débat en plénière 
Les discussions  en plénière ont principalement porté sur les 08 bonnes pratiques retenues dont la fenaison qui est généralement méconnue de la plupart des participants. L’utilisation de la meule casamançaise, le problème de la gestion de la transhumance dans les communautés ont fait aussi objet de débat en plénière. 

Les débats ont permis de comprendre au mieux la synthèse des bonnes pratiques retenus par le Conseil National des organisations de la Société Civile pour le développement durable au Togo (CNODD) avec l’appui technique et financier de la Banque Mondiale à travers la Coordination Nationale REDD+, objet de la vulgarisation lors des séances de sensibilisation dans les communautés dans la région de la Kara

7.1.5- Les défis à relever  
*Défis

Défis de conservation et sécurisation : Il consiste à œuvrer pour la conservation durable et pour une sécurité garantie des forêts. Ce défi  passera par la mise en place des politiques de protection et l’organisation des séances de sensibilisation au niveau national et local/

Le défi d’extension des forêts existantes : Il consiste à élaborer et mettre en œuvre des plans  de reboisement au niveau local.  Des plans locaux de reboisement doivent être mise en œuvre en effet. En plus du reboisement, il est important de mettre en valeur des pratiques de parfeu et éduquer les communautés locales à intégrer  à leurs plans de développement des actions de reboisement.  
Défi de  valorisation des forêts existantes :  ce défi consiste à rechercher des solutions pratiques de vulgarisation des problèmes que nous sommes appelés à vulgariser à travers les 08  les bonnes pratiques de gestion durable des forêts  à l’endroit de nos populations qui dépendent  majoritairement de l’agriculture .

7.1.6- Adoption des Stratégies

A la fin des communications, le calendrier des programmations a été projeté et adopté. Ensuite les binômes ont été formés et ont reçu les guide et manuels pour les permettre de bien s’approprier le contenu avant les dates prévues pour les animations
7.2 Animation de 20 séances de sensibilisation 
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Séance dans le village de Sara                  Sensibilisation dans le village de Djamdè

Cette activité a démarré le 04 Décembre et s’est achevée le 08 Décembre soit pour une durée de 4 jours. La stratégie mise en place a permis aux animateurs d’animer en une journée deux villages. Les chefs cantons et les leaders locaux ont été mis à contribution.

Les sensibilisations ont connu une forte participation des femmes et des jeunes. Elles se sont déroulées sous forme des foras. Les thèmes développer par les animateurs en français et en langue locale ont permis aux participants d’illustrer leur vécu quotidien dans les impacts néfaste de la déforestation et de la dégradation des forêts et de trouver à partir des sensibilisation des approches d’atténuation ou d’adaptation à travers les bonnes pratiques . Les 20 sensibilisations ont fait objet d’un suivi des points focaux REDD+ et de la coordination du RESOKA. Les points focaux et les chefs traditionnels ont eu également a appuyé les animateurs dans les échanges. 
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Sensibilisation sous l’arbre à réunion à agbarada           sensibilisation avec les populations de Daoudè

Tableau de déroulement des séances de sensibilisation

	PREFECTURE


	CANTONS
	VILLAGES
	ANIMATEURS
	DATE

	KOZAH
	KPINZINDE
	Kpinsindè
	RESOKA -SIL
	04 /12/2018

	
	
	Abouda
	
	04/12/2018

	
	SARAKAWA
	Sarakawa 
	Eau-Vive – A3E
	08/12/2018

	
	
	Kpéssidè
	
	08/12/2018

	
	DJAMDE
	Pouda
	SOS-SAR Afrique
	04/12/2018

	
	
	Kawa
	
	04/12/2018

	
	SOUMDINA
	kadikpa
	ARADD
	08/12/2018

	
	
	Tiodè
	PADES
	08/12/2018

	BASSAR
	BASSAR
	Malfakassa
	MOUVEN-AJT
	06/12/2018

	
	
	Kpalo
	
	06/12/2018

	
	BANGHAN
	Mô
	MOUVEN- AJT
	05/12/2018

	
	
	Banghan
	
	05/12/2018

	ASSOLI
	DAOUDE
	Daoudè
	GAUSEN-CUE
	05/12/2018

	
	
	Yara-yara
	
	05/12/2018

	BINAH
	PESSARI
	Agbarada
	CAP-EJR- CD APAD
	06/12/2018

	
	
	Sondé
	
	06/12/2018

	DOUFELGOU
	DEFALE
	Tamté
	APP-GADL
	08/12/2018

	
	
	Ntiata
	
	08/12/2018

	DANKPEN
	KIDJABOUN
	Nassibik
	MODEF-PADES
	05/12/2018

	
	
	Yankadjido
	
	05/12/2018


8-Difficulté
Vue le contexte politique et factuel du pays et de la région, la période des sensibilisations coïncidait avec les campagnes électorales et les récoltes. Ces deux aspects n’ont pas facilités la mobilisation des communautés. 

Concomitamment  à l’enjeu politique qui était d’actualité,  les sensibilisations de la préfecture de la KERAN ont été annulées au profit de la Kozah passant de 6 villages à 8 villages  suite au refus du préfet interdisant toutes actions de sensibilisation dans son ressort territorial. 

 En outre, le retard dans les décaissements des fonds a engendré de multiples reports des activités bouleversant considérablement la planification interne de l’institution. 

9-Constats Majeurs
Les sensibilisations ont permis de comprendre que la REDD+ n’est pas une approche nouvelle aux communautés. Cependant, la problématique foncière constitue une nébuleuse qui est revenu dans toutes les séances

10-Recommandations
A l’issu de la formation des animateurs et des séances de sensibilisation, les acteurs ont formulé quelque recommandations que voici :

· Revoir l’introduction et la pratique d’utilisation de la meule casamançaise au Togo

· Prendre en compte la dimension  culturelle dans la liste des pratiques de gestion durable des forêts au Togo

· Promouvoir l’éducation forestière au niveau locale et scolaire

· Prévoir des accompagnements pour un suivi après la réalisation des sensibilisations à travers la mise en place des comités villageois REDD+

Conclusion

 En somme, la campagne  de sensibilisation dans les 20 villages de la région de la KARA sur l’importance socioéconomique et environnementale des forêts a permis de toucher directement les populations à la base. De cette  approche, il en ressort d’après les témoignages et échanges que les communautés ont conscience des conséquences de leurs actions sur les ressources forestières ce qui entraine les changements climatique. Cependant, l’accompagnement de la REDD+ doit être continu pour la diffusion et la domestication des bonnes pratiques en matière de gestion durables des forêts par la mise en place des cellules villageoises REDD+. 

                                                                     Fait à KARA, le 30 décembre 2018
                                                                     Le Coordonnateur de RESOKA

                                                                     YAO-KONDOH  Félix
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Fédération des Organisations de Développement des Savanes

BP : 162 Dapaong-Togo – quartier Nassablé, route SOS Dapaong, Von face CEB

Tél 27 70 83 67 / 90 73 53 24/99 33 52 65 E-mail : fodes93@gmail.com
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Thème : Campagne d’information et sensibilisation des populations togolaises sur l’importance socioéconomique et environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts
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Nom du partenaire : FNRR/CNODD/REDD+
                                                                                            MONTANT DU SOUS PROJET : 2.490.500
                                                                                            Décembre 2018
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I. CONTEXTE
Le Togo, bien que n’étant pas un pays forestier, connaît un taux de déforestation classé parmi les plus élevés au monde. Or, le contexte mondial est marqué par le phénomène du réchauffement climatique dont la déforestation et la dégradation des forêts constituent quelques-unes des causes majeures. En fait, la dégradation des forêts est, pour une grande part, imputable aux mauvaises pratiques des acteurs intervenant dans la gestion des ressources forestières. On pourrait logiquement penser que les acteurs méconnaissent non seulement l’importance socio-économique et environnementale des forêts mais également les bonnes pratiques de gestion durables de ces ressources. Dès lors, un travail de conscientisation des populations s’impose.

Il est opportun de rappeler que  la menace que la déforestation et la dégradation des forêts font planer sur le pays, est pris au sérieux par le Gouvernement togolais qui a décidé de formuler une stratégie préliminaire REDD+ non seulement comme une mesure d’atténuation et d’adaptation au changement climatique mais aussi comme une approche globale de développement basé sur la forêt. Cette ambition s’est matérialisée à travers le «Projet de soutien à la préparation à la réduction des émissions dues à la déforestation et la dégradation des forêts au Togo (P-REDD+) ».

Dans ce cadre, trois actions prioritaires ont retenu l’attention du  Conseil National des Organisation de la société Civile pour Développement Durale (CNODD),  la plateforme nationale des organisations de la société civile  du Togo. Il s’agit de : 

· Information et sensibilisation des populations togolaises sur l’importance socioéconomique et environnementale des forêts et les bonnes pratiques en matière de lutte contre la déforestation et la dégradation des forêts ;

· Compilation, transcription en français facile et vulgarisation des textes législatifs et réglementaires pertinents en lien avec la gestion durable des forêts au Togo ;

· Évaluation des investissements des ONG dans le secteur forestier au Togo.

S’agissant de la gestion durable des forêts, il est indéniable que des expériences réussies en la matière ont été réalisées par divers acteurs sur le territoire national. Cependant, faute de vulgarisation conséquente, celles-ci restent largement méconnues.  

C’est ce constat qui a amené le CNODD à initier une vaste campagne d’« information et sensibilisation des populations togolaises sur l’importance socioéconomique et environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts ».

Pour ce faire des activités ont été menées dans la région des Savanes à savoir : 

· L’identification des localités et la mobilisation des acteurs

· L’organisation et tenue de l’atelier de formation des animateurs

· L’organisation des séances de sensibilisation dans les villages.
II. EXECUTION TECHNIQUE 
2.1. Activités de sensibilisations engagées 

2.1.1. L’identification des localités 

Pour identifier les localités où devaient se dérouler les activités de sensibilisation, un courrier a été adressé aux Directeurs préfectoraux de l’environnement et des ressources forestières pour proposer 02 villages dans 02 cantons chacun répondant aux critères suivants : les cantons où les forêts sont déjà détruites, sont sujettes à une forte dégradation ou susceptibles de l’être. Une attention particulière était accordée aux aires protégées et autres sites forestiers importants.

Autrement dit, il s’agit de 02 cantons par préfecture et 02 localités/villages par canton, soit 04 localités/villages par Préfecture soit un total de 20 localités dans la région des Savanes selon le tableau suivant :

Tableau1 : répartition des localités par canton et par préfecture 
	N°
	PREFECTURE
	CANTONS
	VILLAGES/LOCALITES

	1
	CINKASSE
	SAM-NABA
	Natinga 

	
	
	
	bondatchale

	
	
	BIANKOURI
	Nambitite

	
	
	
	Samomoni 

	2
	TONE
	PANA
	Pana centre 

	
	
	
	Panabaongou 

	
	
	NIOUKPOURMA
	Noukpourma

	
	
	
	Kourdjoak

	3
	KPENDJAL
	MANDOURI
	Mandouri

	
	
	
	Donga 

	
	
	KOUNDJOARE
	Koundjoaré

	
	
	
	Djabidjoaré 

	4
	TANDJOARE
	PLIGOU
	Djabargou 

	
	
	
	Mandiari

	
	
	BOGOU
	Nandong

	
	
	
	Bogou centre 

	5
	OTI
	GALANGASHI
	Galangashi 

	
	
	
	Nabossou 

	
	
	TCHANAGA
	Tchanaga Centre

	
	
	
	Gbemba bas-haut


2.1.2. Réception des livrets 
La Faitière nationale des réseaux régionaux (FNRR) a édité deux (02) livrets et mis à la disposition de la FODES. Il s’agit de : 

· Guide de sensibilisation sur l’importance socioéconomique, environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts 

· Recueil des bonnes pratiques de gestion durable des forêts

Ces documents ont été distribués aux participants lors des différentes rencontres notamment à l’atelier de formation des animateurs et aux séances de sensibilisation dans les villages.

 2.1.3. Synthèse des Activités de formation des animateurs
a) Ouverture de l’atelier 

Elle a été marquée par deux interventions à savoir :

· Le mot de bienvenu de la Présidente de la FODES,

· Le Représentant de la Direction de l’environnement 

Les travaux de la journée ont démarré avec le mot de bienvenue de la Présidente du Conseil d’Administration de la FODES, Madame LAMBONI Y. Séraphine a premièrement tenu a souhaité la cordiale bienvenue aux participants, avant de situer le contexte de la rencontre et souhaiter une participation active aux travaux de l’atelier.

Par la suite le représentant du Directeur Régionale de l’environnement et des ressources forestières M.BIGALABOU E. a pris la parole pour également souhaiter la bienvenue aux acteurs avant de lancer officiellement le démarrage des activités de l’atelier.

b) Communications : 

Pratiquer la gestion durable des forêts au  Togo : pourquoi et comment ? / L’importance socioéconomique et environnementale de la  forêt.

Cette communication dirigée par M. LAMBONI s’est appesanti sur les concepts liés au thème. Par la suite, il a rappelé les causes et les conséquences de la déforestation ainsi que le taux de déforestation au Togo. Il a également rappelé le rôle et les responsabilités des organisations de la société civile sur la gestion durable des forêts et énuméré huit (08) bonnes pratiques pour bien gérer nos forêts de façon durable. Ces pratiques sont : - La mise en défens - La création de forêts communautaires - La régénération naturelle assistée (RNA) - La promotion de plantations individuelles - La lutte concertée contre les feux de brousse - La fenaison - La meule casamançaise - la délimitation de couloirs de passage et aires de pâturage.
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Ces bonnes pratiques permettront d’atteindre les objectifs suivants : Conserver et sécuriser la forêt, étendre et valoriser la forêt.
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2.1.4. Résultat  de l’atelier et de séances de sensibilisation
Tableau 1

	Intitulé des activités
	Période de réalisation
	Résultats obtenus
	Indicateurs de résultats
	Public cible et acteurs impliqués 

	L’atelier régional de formation des animateurs des séances de sensibilisation dans les localités
	03 décembre 2018
	01 atelier de formation est tenu dans les Savanes regroupant 25 participants 
	25 participants  dont 20 animateurs sont formés
	· 21 OSC de la FODES, 

· PF  de FONGTO et de l’UONGTO

· représentant la  DRERF/Savanes

	Animation des séances de sensibilisation dans les localités
	Du 07 au 17 décembre 2018
	20 séances dans 10 cantons
	100% séances  sont tenues dans les localités
	· DPERF/Chefs cantons

· Chefs des villages

· CCD/CVD

· OSC animatrice

· La population


Tableau 2 : résultats de distribution des livrets

	Résultats attendus (se référer au document de projet)
	Résultats obtenus depuis le démarrage du projet
	Résultats obtenus dans la période couverte par le rapport

	
	
	

	
	
	

	1.000 exemplaires du guide de sensibilisation sur l’importance socioéconomique, environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts sont  distribués ;
	Au moins 1000 exemplaires du guide de sensibilisation sur l’importance socioéconomique, environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts sont  envoyés dans les communautés ;
	997 exemplaires du guide de sensibilisation sur l’importance socioéconomique, environnementale et les bonnes pratiques de gestion durable des forêts sont  distribués ;

	1000 exemplaires du recueil des bonnes pratiques de gestion durable des forêts sont  distribués ;
	Au moins 1000 exemplaires du recueil des bonnes pratiques de gestion durable des forêts sont envoyés dans les localités
	Au moins 995 exemplaires du recueil des bonnes pratiques de gestion durable des forêts sont distribués dans les localités


Quelques photos prises lors des séances
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2.2. Principaux problèmes rencontrés et solutions apportés

	Description des problèmes
	Activités impactées
	Solutions apportées
	Commentaires

	Méfiance de certains acteurs de tenir les séances dans un canton 
	Campagne électorale
	Délocalisation des séances de sensibilisation
	Risque de confusion avec la campagne électorale (zone sensible).

	Report de séances dans un canton 
	La campagne électorale 
	Reprogrammation de concert avec le chef canton
	Risque de démobilisation et de confusion

	Insuffisance de moyens financiers (carburant)
	Prise de rendez-vous dans les localités
	Négociation avec les OSC/animateurs pour un effort supplémentaire 
	Il fallait un jour de prise de rendez-vous et de mobilisation  sur le terrain, un jour d’animation 

	Nombre de participants dépasse le nombre attendus
	Gestion des collations 

Distribution des livrets.
	Remettre un livret par personne 
	Tout le monde voulait en avoir.


2.3. Leçons apprises / enseignements tirés
· La prise de conscience de la population du phénomène de déforestation et la dégradation des forêts entrainant le réchauffement et l’irrégularité des pluies. Elle se reconnait responsable (mauvaises pratiques dans la gestion des ressources forestières)

· La population méconnait l’importance socio-économique et environnementale de ces ressources forestières. 

· Mobilisation communautaire (nombre attendu/répondu) démontre l’intérêt que la population a pour l’environnement vue le nombre mobilisé dans certaine localité

· Engagement de la population  à participer à la mise en œuvre de la stratégie nationale de REDD+

2.4. Mesures /recommandations pour la mise en œuvre de la stratégie nationale REDD+ 
· Mettre en place /Instituer mécanisme pour encourager/soutenir  les meilleurs planteurs communautaires et individuels 

· Intensifier les sensibilisations, les informations, éducation sur l’importance socioéconomique et environnementale des forêts et les bonnes pratiques en matière de lutte contre la déforestation et la dégradation des forêts  avant toute installation de réserves, «je gagne quoi dedans »Mettre en place les plants dans les cantons

· Encourager les femmes au foyer de planter chaque année

· Motiver en conséquence les OSC qui mèneront les activités de terrain dans le cadre de la mise en œuvre de la stratégie REDD+
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2.5. Les données statistiques de la participation aux séances de sensibilisation
	N°
	CANTONS
	ATTENDUS
	REPONDUS
	OBC
	TOTAL
	TAUX (%)

	
	
	
	HOMMES
	FEMMES
	
	
	

	1
	BOGOU
	100
	73
	30
	06
	103
	103

	2
	NIOUKPOURMA
	100
	127
	74
	18
	201
	201

	3
	SAM-NABA
	100
	50
	125
	51
	175
	175

	4
	BIANKOURI
	100
	55
	72
	13
	127
	127

	5
	KOUNDJOARE
	100
	95
	31
	19
	126
	126

	6
	PANA
	100
	47
	66
	18
	115
	115

	7
	PLIGOU
	100
	64
	63
	05
	127
	127

	8
	GALANGASHI
	100
	53
	48
	5
	101
	101

	9
	MANDOURI
	100
	64
	39
	00
	103
	103

	10
	Nandoga
	100
	75
	26
	07
	101
	101

	TOTAL
	1000
	693
	574
	142
	1267
	127

	TAUX DE PARTICIPATION
	 
	69
	57
	
	127
	 


III. Synthèse des dépenses 
	Catégories générales de dépenses
	Budget Global (F CFA)
	Dépenses

(F CFA)
	Solde

(F CFA)

	Atelier de formation des animateurs
	730 500
	730 500
	00

	Organisation des séances  de sensibilisation dans les cantons
	1 760 000
	1 760 00
	00

	Total
	2 490 500
	2 490 500
	00


Nom : 

Titre : 

Signature :

Date :

Cachet de l’Organisation : 
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                     Fait à Dapaong, le 28 décembre 2018
                                                                       Le Coordonnateur de FODES,

                                                                       GBANGHAR  Augustin
Le CNODD, c’est la plateforme nationale des organisations de la société civile  du Togo
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Ouverture de l’atelier de formation des animateurs  (de droit à gauche la PCA-FODES, représentant de la DRERF/S
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